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L’histoire  
de Jésus  

Voici une histoire sur Jésus. Dans 
ce livre, tu pourras découvrir sa 
vie sur terre. Tu pourras décou-
vrir sa personne, ses actions, son 
enseignement, et la raison de sa 
venue. Tu comprendras pourquoi 
certaines personnes voulaient être 
avec lui, tandis que d’autres le dé-
testaient.
 Jésus a existé bien avant d’être 
né dans le monde. Même avant 
que Dieu ait créé le monde, il exis-
tait. Jésus a toujours été.
 Cette histoire parle également 
des êtres humains. C’est l’histoire 
d’un amour immense et d’une 
union entre Dieu et les hommes. 
Dieu a créé l’homme à son image, 
car il voulait avoir une relation 
avec lui. Lorsque Dieu a créé la 
terre, elle était belle et parfaite 

pour les hommes. Ils pouvaient 
y vivre et en profiter parfaite-

ment en harmonie les uns avec les 
autres.
 Et, plus important encore, les 
hommes étaient constamment 
dans la présence de Dieu.
 Mais un problème est survenu. 
Le mal est entré dans le monde 
par un ange déchu, le diable, qui 
voulait être comme Dieu. Il était 
rebelle et voulait être maître de 
toutes choses. Dieu l’a chassé du 
ciel, ainsi qu’un tiers des anges, 
qui s’étaient rangés aux côtés du 
diable. Depuis lors, il existe une 
guerre entre le bien et le mal. Dieu 
a créé les hommes qu’il aime avec 
un libre-arbitre afin qu’ils puissent 
choisir entre le bien et le mal. Nous 
aussi, aujourd’hui, nous avons le 
choix.
 Dans le paradis, ce merveil-
leux endroit créé pour l’homme, 
Dieu avait placé toutes les 



choses que l’homme voulait ou 
désirait. Il n’y avait qu’une chose 
qui lui était interdite : s’approcher 
d’un arbre bien particulier.
 Mais l’adversaire, le diable, est 
venu dans le jardin sous la forme 
d’un serpent. Il a parlé à Eve. Eve 
a écouté l’adversaire, et a cru ses 
mensonges. Elle a fait ce que Dieu 
lui avait dit de ne jamais faire. Elle 
a mangé du fruit de l’arbre inter-
dit, et en a même fait manger à 
Adam, l’entraînant dans le péché.
 En désobéissant à Dieu, tout a 
changé. Pour la première fois, il y 
a eu une séparation, une distance 
entre Dieu et l’homme. Cette sépa-
ration est appelée le péché. A pré-
sent, il y a une séparation entre le 

Créateur et sa création parce que 
le saint Dieu ne peut pas suppor-
ter le péché. L’adversaire, le diable, 
a trahi l’homme. Désormais, tout 
homme, toute femme et tout en-
fant doit décider par lui-même s’il 
veut suivre Dieu ou l’adversaire.
 Il n’est donc pas surprenant que 
l’homme ait péché. Dieu avait déjà 
prévu un plan de salut, un moyen 
de créer un pont pour pallier à la 
séparation entre Dieu et l’homme. 
Dieu a dit au diable :
 « Je mettrai inimitié entre la 
femme et toi, entre ta postérité et 
sa postérité. Elle t’écrasera la tête, 
et tu lui blesseras le talon. »
 C’est la première des promesses 
de la venue de Jésus.
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Dieu a créé  
la Terre  

et l’univers
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AU COMMENCE-
MENT, LORSQUE 
DIEU A CRÉÉ 
L’UNIVERS, LA 
TERRE ÉTAIT 
INFORME ET VIDE. 
TOUT N’ÉTAIT 
QUE TÉNÈBRES, 
ET L’ESPRIT DE 
DIEU SE MOUVAIT 
AU-DESSUS DES 
EAUX. 

ET LA LUMIÈRE EST APPARUE. DIEU A VU 
QUE CE QU’IL AVAIT FAIT ÉTAIT BON, ET IL A 
SÉPARÉ LA LUMIÈRE D’AVEC LES TÉNÈBRES. 

IL Y A EU UN SOIR, PUIS UN MATIN : 
C’ÉTAIT LE PREMIER JOUR.

ET CELA S’EST FAIT. DIEU A AIMÉ CE QU’IL AVAIT FAIT. 
LE SOIR EST VENU, PUIS LE MATIN, ET C’ÉTAIT LE 
TROISIÈME JOUR.

ET CELA S’EST FAIT. DIEU A AIMÉ CE QU’IL A VU. 
LE SOIR EST VENU, PUIS LE MATIN, ET C’ÉTAIT LE 
QUATRIÈME JOUR. 

ET CELA S’EST FAIT. DIEU A NOMMÉ LE 
DÔME "CIEL". LE SOIR EST VENU, PUIS 
LE MATIN, ET C’ÉTAIT LE DEUXIÈME 
JOUR. 

ET CELA S’EST FAIT. DIEU A NOMMÉ LE 
SOL "TERRE" ET LES EAUX RASSEM-
BLÉES EN UN SEUL POINT "MER". 

QUE LA  
LUMIÈRE SOIT. 

QU’IL Y AIT UN DÔME QUI DIVISE 
LES EAUX EN DEUX POUR QUE 
CHACUNE RÉSIDE À UN EN-

DROIT DIFFÉRENT. 

QUE LA 
TERRE PRO-
DUISE TOUTE 

SORTE DE 
PLANTES. 

QUE LES EAUX QUI SONT SOUS 
LE CIEL SE RASSEMBLENT EN 
UN SEUL POINT, ET QUE LA 

TERRE APPARAISSE. 

QUE DES LUMIÈRES APPARAISSENT DANS LE 
CIEL POUR DIFFÉRENCIER LE JOUR DE LA NUIT, 
ET POUR MARQUER LES JOURS, LES ANNÉES 

ET LES FÊTES ; ELLES BRILLERONT DANS 
LE CIEL ET ÉCLAIRERONT LA TERRE. 
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QUE LES EAUX SOIENT 
REMPLIES DE TOUTES 

SORTES D’ÊTRES VIVANTS ET 
QUE LES AIRS SOIENT REM-

PLIS D’OISEAUX. 

QUE LES BÊTES SE REPRO-
DUISENT ET REMPLISSENT LA 
MER, ET QUE LES OISEAUX SE 

MULTIPLIENT. 

QUE LA TERRE 
PRODUISE TOUTES 

SORTES D’ANI-
MAUX. 

LE SOIR EST VENU, PUIS LE MATIN, ET C’ÉTAIT 
LE CINQUIÈME JOUR. 

DIEU A AIMÉ CE QU’IL A VU. QUE LA TERRE PRODUISE TOUTE SORTE DE VIE ANIMALE : 
DOMESTIQUE, SAUVAGE, PETITE ET GRANDE. 
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CRÉONS L’HOMME ; IL SERA À 
NOTRE IMAGE ET IL DOMINERA 

LA TERRE. 

PUIS DIEU A PLONGÉ L’HOMME DANS 
UN PROFOND SOMMEIL. IL A PRIS 
L’UNE DES CÔTES DE L’HOMME ET 
REFERMÉ LA CHAIR. AVEC CETTE CÔTE, 
IL A FORMÉ UNE FEMME. 
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AYEZ DES ENFANTS, AFIN 
QU’ILS VIVENT SUR TOUTE 

LA TERRE ET QU’ILS LA 
DOMINENT. 

JE VOUS DONNE AUTORITÉ SUR LES 
POISSONS, LES OISEAUX, ET SUR 
TOUS LES ANIMAUX SAUVAGES. 

JE VOUS AI DONNÉ TOUTES SORTES DE GRAINES ET TOUTES 
SORTES DE FRUITS, AFIN QUE VOUS EN MANGIEZ ; POUR 
LES ANIMAUX, JE LEUR DONNE POUR NOURRITURE DE 

L’HERBE ET DES FEUILLES.

C’EST AINSI QUE DIEU A CRÉÉ LES 
HOMMES, À SA RESSEMBLANCE. IL 
LES A CRÉÉS HOMMES ET FEMMES. 

DIEU A ADMIRÉ TOUT SON TRAVAIL, ET A ÉTÉ TRÈS SATISFAIT. LE 
SEPTIÈME JOUR, DIEU AVAIT FINI SON ŒUVRE, ET IL A CESSÉ DE 
TRAVAILLER. 



11

DIEU A-T-IL RÉELLEMENT DIT QUE VOUS 
NE POUVIEZ PAS MANGER DU FRUIT DE 

TOUS LES ARBRES DU JARDIN ?  NOUS POUVONS 
MANGER DES FRUITS 
DE TOUS LES ARBRES 
DU JARDIN, SAUF DU 
FRUIT DE CELUI QUI 

SE TROUVE AU MILIEU. 
DIEU NOUS A DÉFEN-
DU DE MANGER DE 
CE FRUIT, ET MÊME 
DE LE TOUCHER. SI 
NOUS LE FAISONS, 

NOUS MOUR-
RONS. 

CE 
N’EST PAS VRAI, 

VOUS NE MOURREZ 
PAS. DIEU A DIT CELA 
PARCE QU’IL SAIT TRÈS 
BIEN QUE SI VOUS EN 
MANGEZ, VOUS SEREZ 
COMME DIEU ET VOUS 

CONNAÎTREZ CE QUI EST 
BIEN ET CE QUI EST MAL. 

VOUS POUVEZ MANGER DE TOUS LES FRUITS QUI SONT 
DANS LE JARDIN, SAUF DU FRUIT DE L’ARBRE QUI 

DONNE LA CONNAISSANCE DE CE QUI EST BIEN ET DE 
CE QUI EST MAL. VOUS NE DEVEZ PAS MANGER 

DE CE FRUIT ; SI VOUS LE FAITES, VOUS 
MOURREZ IMMÉDIATEMENT. 

OÙ ES-
TU ? 

L’ETERNEL DIEU AVAIT PLANTÉ LE JARDIN D’EDEN, ET Y AVAIT MIS 
L’HOMME QU’IL AVAIT CRÉÉ. IL Y AVAIT PLACÉ DE NOMBREUX ARBRES 
MAGNIFIQUES, QUI PRODUISAIENT DU BON FRUIT. AU MILIEU DU 
JARDIN, IL Y AVAIT L’ARBRE DE LA VIE, ET L’ARBRE QUI DONNE LA 
CONNAISSANCE CE QUI EST BIEN ET DE CE QUI EST MAL. 
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JE T’AI ENTENDU DANS LE 
JARDIN ; J’AI EU PEUR, ET JE 
ME SUIS CACHÉ PARCE QUE 

JE SUIS NU. 

QUI T’A DIT QUE TU ÉTAIS NU ? 
AS-TU MANGÉ DU FRUIT QUE 

JE T’AI DÉFENDU DE MAN-
GER ? 

LA FEMME M’A 
DONNÉ DE CE 
FRUIT, ET J’EN 

AI MANGÉ. 

LE SERPENT 
M’A TROMPÉE ET 

M’A POUSSÉE À EN 
MANGER. 

TU SERAS PUNI POUR 
CELA : DÉSORMAIS, TU 
MARCHERAS SUR TON 
VENTRE, ET TU DEVRAS 
MANGER DE LA POUS-
SIÈRE TOUS LES JOURS 
DE TA VIE. LA FEMME ET 

TOI, VOUS VOUS HAÏREZ ; 
SA DESCENDANCE ET 

LA TIENNE SERONT 
ENNEMIES POUR TOU-

JOURS. 

J’AUGMENTERAI LA SOUF-
FRANCE DE TA GROSSESSE, 
ET TA DOULEUR QUAND TU 
ACCOUCHERAS. TU CHER-

CHERAS À DOMINER SUR TON 
MARI, MAIS TU LUI SERAS 

SOUMISE. 

A CAUSE DE CE QUE 
TU AS FAIT, TU SERAS 

CHASSÉ DU JARDIN D’EDEN, 
ET TU DEVRAS CULTIVER LA 
POUSSIÈRE DE LAQUELLE TU 

AS ÉTÉ TIRÉ. 

TU AS ÉCOUTÉ TA FEMME ET TU AS 
MANGÉ DU FRUIT QUE JE T’AI DÉFEN-
DU DE MANGER. A CAUSE DE CE QUE 
TU AS FAIT, LA TERRE SERA MAUDITE. 
TU DEVRAS TRAVAILLER DUR TOUTE 
TA VIE POUR QU’ELLE PRODUISE DE 

LA NOURRITURE EN QUANTITÉ SUFFI-
SANTE POUR TOI. 

CES ÊTRES HUMAINS 
SONT DÉSORMAIS 
COMME NOUS, ILS 
SAVENT CE QUI EST 
BIEN ET CE QUI EST 
MAL. ILS N’AURONT 
PLUS LE DROIT DE 
PRENDRE DU FRUIT DE 
L’ARBRE DE LA VIE ET 
D’EN MANGER, AFIN 
DE VIVRE ÉTER-
NELLEMENT. 
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Le péché sépare  
l’homme d’avec Dieu

Lorsqu’Adam et Eve ont choisi de dés-
obéir à Dieu, le péché est entré dans 
le monde. Ils devaient donc quitter le  
paradis que Dieu avait créé pour eux, le 
paradis dans lequel il avait toujours été 
proche d’eux.
 Un Dieu saint ne peut pas suppor-
ter le péché ; ils ne pouvaient donc 
plus demeurer dans sa présence. La 
vie d’Adam et d’Eve a alors été boule-
versée. Plus rien n’était comme avant. 
Désormais, ils devaient travailler pour 
survivre. Désormais, il y avait une sé-
paration entre eux et Dieu. La tristesse 
et la solitude sont pour la première fois 
entrées dans le monde.
 Ils avaient permis au diable d’entrer 
dans leur vie, et maintenant, le diable 
pouvait continuer son œuvre de des-
truction.
 Lorsque le diable est entré dans la 
vie des hommes, les choses n’ont fait 

qu’empirer, comme prises dans une 
spirale descendante. La mauvaise 

influence du diable s’est répan-
due dans le monde.
 Déjà, la génération 

suivante commettait le 

premier meurtre de l’histoire : Caïn, le 
fils d’Adam et d’Eve, a tué son propre 
frère Abel. Dès lors, les meurtres, la des-
truction, les tromperies, le mensonge, 
et les mauvaises actions les uns envers 
les autres ont commencé sur la terre.
 C’est l’œuvre de l’ennemi de Dieu, 
le diable. Les hommes ont continué à 
vivre avec le fardeau de la culpabilité, 
essayant toujours de se débarrasser de 
la méchanceté et du péché dans leurs 
vies, essayant toujours de rétablir la 
relation qu’ils avaient eue un jour avec 
Dieu.
 La vie sur terre était, depuis de nom-
breuses années, une lutte permanente, 
et pendant toutes ces années de dou-
leur, Dieu avait été là.
 Mais il restait distant, à cause du pé-
ché et de la méchanceté des hommes.
 Les hommes essayaient de se rap-
procher de Dieu en sacrifiant des ani-
maux, mais aucun sacrifice n’était suf-
fisant pour couvrir le péché de tous, 
pour toujours. Pendant toutes ces 
années, on a attendu celui qui 
devait venir : le Messie, le Fils 
de Dieu.
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ADAM A ENSUITE EU UNE RELATION AVEC SA FEMME, ET 
ELLE A ACCOUCHÉ D’UN FILS APPELÉ CAÏN. PEU APRÈS, 
ELLE A DONNÉ NAISSANCE À ABEL. 

ABEL EST DEVENU 
BERGER. 

ET CAÏN EST DEVENU CULTIVATEUR. 

POURQUOI ES-TU EN COLÈRE, CAÏN ? 
POURQUOI CE VISAGE FERMÉ ? SI TU 
AVAIS FAIT CE QU’IL FALLAIT, TU SOU-
RIRAIS ; MAIS COMME TU AS FAIT CE 
QUI EST MAL, LE PÉCHÉ EST COUCHÉ 

DEVANT TA PORTE. IL CHERCHE À TE 
VAINCRE, MAIS TU DOIS DOMI-

NER SUR LUI. 

SORTONS 
DANS LES 
CHAMPS ! 
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OÙ EST TON 
FRÈRE ABEL ? 

JE NE 
SAIS PAS. 

SUIS-JE SUPPOSÉ 
M’OCCUPER DE 

LUI ? 

CAÏN, POURQUOI AS-TU FAIT UNE SI 
HORRIBLE CHOSE ? LE SANG DE 

TON FRÈRE 

CRIE DE LA TERRE 
JUSQU’À MOI ! TU 
ES MAUDIT, ET TU NE 

POURRAS PLUS JAMAIS 
CULTIVER LE SOL. QUAND 
TU VOUDRAS FAIRE TES 
RÉCOLTES, LE SOL NE 
TE DONNERA RIEN, TU 

SERAS UN VAGABOND 
ERRANT SUR LA TERRE. 

CETTE PUNITION EST 
TROP LOURDE POUR MOI. 

JE SERAI UN VAGABOND ER-
RANT SUR LA TERRE, ET QUI-

CONQUE ME TROUVERA 
ME TUERA. 

NON. SI 
QUELQU’UN TE 

TUAIT, SEPT VIES 
SERAIENT DON-
NÉES POUR TE 

VENGER. 
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Noé
DES HOMMES DE  
PLUS EN PLUS MAUVAIS
La population terrestre était de plus 
en plus nombreuse. Lorsque les 
hommes ont eu des filles, les fils de 
Dieu les ont trouvées belles et ont 
épousé toutes celles qu’ils désiraient. 
Le Seigneur a donc dit : « Mon es-
prit ne restera pas à toujours dans 
l’homme, car il est mortel, et ses 
jours ne seront que de 120 ans. »
 Le Seigneur a vu que les hommes 
étaient mauvais. Il a vu que leurs 
pensées étaient constamment tour-
nées vers le mal. Le Seigneur a regret-
té d’avoir créé les hommes. Son cœur 
était plein de souffrance. Il a donc 
dit : « Je détruirai tous les hommes 
que j’ai mis sur la terre, et tous les oi-
seaux que j’ai placé dans les airs, car 
je me repens de les avoir créés. » Seul 
un homme plaisait à Dieu : Noé.

NOÉ
Noé était un homme bon. Il était plus 
innocent que tous les hommes de 

son temps. Il marchait avec Dieu. 

Noé avait trois fils : Sem, Cham et Ja-
phet.
 Les hommes faisaient des choses 
que Dieu condamnait. Il y avait de la 
violence partout, et Dieu voyait tout 
le mal des hommes.

LE DELUGE A VENIR ET LA 
CONSTRUCTION DE L’ARCHE
Dieu a dit à Noé : « Les hommes ont 
rempli la terre de violence. Je les 
détruirai tous. Construis un navire 
fait de bois de cyprès. Construis des 
pièces à l’intérieur et couvre-les de 
goudron, à l’intérieur et à l’extérieur. 
Construis l’arche aux dimensions 
suivantes : 137 mètres de long, 23 
mètres de large, 14 mètres de haut. 
Crée une ouverture sur le haut du ba-
teau, à 46 centimètres du bas du toit 
du navire. Il faut que l’arche ait trois 
étages.
 Moi, j’inonderai la terre, afin que 
tout ce qui y vit soit détruit, tout ce 
qui respire et qui vit. Tout ce qui se 
trouve sur la terre mourra. Mais je 
ferai une alliance avec toi. Toi, ta 
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femme, tes fils et les femmes de vos 
fils entrerez tous dans le bateau.
 Vous devrez également apporter 
une paire de toute être qui vit, mâle 
ou femelle, et la garder avec vous. Il 
doit y avoir un mâle et une femelle 
de toute espèce d’animaux, d’oi-
seaux, et d’insectes. Ils viendront à 
vous afin de rester en vie. Rassemble 
également tout type de nourriture, 
pour toi, et pour les animaux. »
 Noé a fait tout ce que Dieu lui 
avait ordonné.

LE DELUGE COMMENCE
Le Seigneur a dit à Noé « J’ai vu que 
tu es sur terre le plus innocent. Toi 
et ta famille entrerez donc dans le 
bateau. Prends avec toi sept paires — 
mâle et femelle — de chaque animal 
que je vous permets de consommer 
et de sacrifier, et prends une paire de 
chacun des autres. Prends également 
sept paires de toutes les espèces d’oi-
seaux. Il doit y avoir un mâle et une 
femelle afin que toute vie puisse 
continuer après le déluge.

 Dans sept jours, j’enverrai la pluie 
sur la terre, et il pleuvra pendant 40 
jours et 40 nuits. Je détruirai toute 
créature vivante que j’ai créée. »
 Noé a fait tout ce que Dieu lui 
avait ordonné.
 Noé avait 600 ans lorsqu’a com-
mencé le déluge. Lui, sa femme, ses 
fils, et les femmes de ses fils sont 
tous entrés dans le bateau, afin de 
fuir les eaux du déluge. Les animaux, 
les oiseaux et les insectes sont venus 
à Noé et sont entrés dans le bateau 
par paire de deux, mâle et femelle, 
tout comme Dieu l’avait demandé 
à Noé. Le déluge a commencé sept 
jours plus tard.
 Noé avait 600 ans. Le déluge a 
commencé le 17ème jour du deu-
xième mois de l’année. L’eau souter-
raine a fendu la terre et les nuages 
ont laissé échapper la pluie, qui est 
tombée sur la terre pendant 40 jours 
et 40 nuits. Le premier jour de pluie, 
Noé, sa femme, ses fils Sem, Cham et 
Japhet, ainsi que leurs femmes sont 
entrés dans le bateau, avec tous les 
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animaux, les oiseaux, et les insectes. 
Toute créature, mâle et femelle, qui 
avait souffle de vie est venue à Noé 
par groupes de deux, tout comme 
Dieu l’avait ordonné à Noé. Le Sei-
gneur a ensuite fermé les portes de 
l’arche derrière eux.
 La pluie est tombée pendant 40 
jours. Alors que les eaux grossis-
saient, le bateau s’est mis à flotter. 
Le déluge a été si fort que même 
les montagnes ont été recouvertes. 
L’eau a continué à grossir jusqu’à ce 
qu’elle soit six mètres au-dessus des 
montagnes. Tous les êtres vivants 
ont péri, même les animaux, les oi-
seaux, et les insectes. Tous les hu-
mains ont péri. Tout ce qui vivait sur 
la terre sèche a péri, tout ce qui avait 
souffle de vie. Dieu a détruit toute 
créature vivante de la surface de la 
terre, toute personne, tout animal, 
tout oiseau, tout insecte. Noé seul de-
meurait, avec son arche, et ce qu’elle 
contenait. Les flots ont couvert la 
terre pendant 150 jours.

LE DÉLUGE PREND FIN
Mais Dieu s’est souvenu de Noé et de 
tous les animaux qui étaient avec lui 
dans le bateau. Dieu a fait souffler un 
vent puissant, et les eaux ont reculé. 
Les eaux sous la terre ont cessé de 
remonter, et les nuages dans le ciel 
ont cessé de laisser tomber la pluie. 
Les eaux recouvrant la terre ont com-
mencé à reculer. Après 150 jours, les 
flots avaient tant baissé que l’arche 
a recommencé à toucher terre. Elle 
est restée sur les montagnes d’Ararat 
le 17ème jour du septième mois. Les 
eaux ont continué à reculer, et le pre-
mier jour du 10ème mois, le sommet 
des montagnes était visible.
 Après plus de 40 jours, Noé a ou-
vert la fenêtre qu’il avait construite 
dans le bateau et a lâché un cor-
beau. Il lui est revenu plusieurs fois, 
jusqu’à ce que les eaux aient séché 
sur la terre. Noé a ensuite lâché une 
colombe, mais la colombe ne trou-
vait nulle part où se poser, car les 
eaux couvraient toujours la terre. La 
colombe est revenue à l’arche, et Noé 
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a tendu la main pour la récupérer et 
la ramener à l’intérieur.
 Sept jours plus tard, Noé a à nou-
veau lâché la colombe. Ce soir-là, elle 
lui est revenue avec une branche 
d’olivier bien tendre. Noé a donc su 
que le sol était pratiquement sec. 
 Sept jours après cela, il a encore 
une fois laissé partir la colombe, 
mais elle n’est pas revenue.
 Noé était à présent âgé de 601 ans. 
C’était le premier jour du premier 
mois de l’année. Les eaux avaient 
séché sur la terre. Noé a soulevé le 
toit de l’arche et a vu que les eaux 
avaient baissé. Le 27ème jour du 
second mois, tout était totalement 
sec. Dieu a dit à Noé : « Sors du ba-
teau avec ta femme, tes fils et leurs 
femmes. Prenez tous les oiseaux et 
tous les animaux avec vous, afin 
qu’ils se reproduisent et remplissent 
la terre. »

 Noé est donc sorti de l’arche avec 
sa femme, ses fils, et les femmes de 
ses fils, suivi de tous les animaux, 
tous les oiseaux et tous les insectes.

LE SACRIFICE DE NOE  
ET L’ALLIANCE
Noé a ensuite construit un autel pour 
l’Eternel. Il a pris des animaux et des 
oiseaux, et les a offerts en offrande à 
Dieu. L’Eternel a aimé ces sacrifices et 
s’est dit : « Je ne maudirai plus jamais 
la terre à cause de la méchanceté des 
hommes ; je sais que leurs pensées 
sont mauvaises dès la naissance. Je 
ne détruirai plus jamais les êtres vi-
vants comme je l’ai fait. Tant que le 
monde existera, il y aura un temps 
pour planter, et un temps pour mois-
sonner. Il fera chaud, il fera froid, il y 
aura l’hiver et l’été, il y aura le jour et 
la nuit. »
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NOÉ, J’AI DÉCIDÉ DE METTRE FIN À LA RACE 
HUMAINE. JE SAIS QUE TU ES LE SEUL HOMME 

BON DE CE TEMPS. CONSTRUIS UN BATEAU, 
AVEC DU BOIS SOLIDE. JE VAIS INONDER 

LA TERRE AFIN DE DÉTRUIRE TOUTE 
CRÉATURE QUI Y VIT. TOUT CE QUI 

EST SUR TERRE MOURRA. 

MAIS JE FERAI UNE ALLIANCE AVEC TOI. ENTRE DANS 
TON BATEAU AVEC TA FEMME, TES FILS, ET LEURS 

FEMMES ; PRENDS AVEC TOI UN MÂLE ET UNE 
FEMELLE DE TOUTE ESPÈCE D’ANIMAUX. PRENDS 

ÉGALEMENT ASSEZ DE NOURRITURE POUR 
EUX ET POUR TOI ET TA FAMILLE. 

EN CE TEMPS-LÀ, DIEU REGRETTAIT D’AVOIR CRÉÉ 
LES HOMMES, CAR IL VOYAIT À QUEL POINT ILS 
ÉTAIENT DEVENUS MÉCHANTS. 

ENSUITE, DIEU DIT À NOÉ : "J’AI VU QUE TU ES L’HOMME LE 
PLUS INNOCENT SUR CETTE TERRE. TOI ET TA FAMILLE POUR-
REZ DONC ENTRER DANS LE BATEAU. PRENDS 7 PAIRES DE 
CHAQUE ESPÈCE D’ANIMAUX ET 7 PAIRES DE CHAQUE OISEAU, 
MÂLE ET FEMELLE, AFIN QU’ILS CONTINUENT DE VIVRE SUR 
TERRE APRÈS LE DÉLUGE. DANS SEPT JOURS, J’ENVERRAI 
DE LA PLUIE SUR LA TERRE, ET IL PLEUVRA 40 JOURS ET 40 
NUITS. JE DÉTRUIRAI TOUT ÊTRE VIVANT QUE J’AI CRÉÉ POUR 
VIVRE SUR LA TERRE. NOÉ A FAIT TOUT CE QUE DIEU LUI AVAIT 
ORDONNÉ. 
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LA PLUIE A COMMENCÉ, ET NOÉ, SA FEMME ET LEURS FILS SEM, 
CHAM, ET JAPHET, AINSI QUE LEURS FEMMES SONT ENTRÉS 
DANS LE BATEAU, AVEC TOUTES LES ESPÈCES D’ANIMAUX, 
D’OISEAUX, ET D’INSECTES. ILS ÉTAIENT TOUS PAR DEUX, TOUTE 
CRÉATURE QUI AVAIT SOUFFLE DE VIE, UN MÂLE, UNE FEMELLE, 
EXACTEMENT COMME DIEU L’AVAIT ORDONNÉ À NOÉ. LE SEI-
GNEUR A ENSUITE FERMÉ LA PORTE DE L’ARCHE DERRIÈRE EUX. 

LE DÉLUGE A DURÉ 40 JOURS. L’EAU A COMMEN-
CÉ À MONTER, ET LE BATEAU A ÉTÉ SOULEVÉ DE 
LA SURFACE DU SOL. LES EAUX AUGMENTAIENT 
TOUJOURS, ET LE BATEAU FLOTTAIT. IL Y A EU 
TELLEMENT D’EAU QUE MÊME LES MONTAGNES ONT 
DISPARU. LES EAUX ONT CONTINUÉ À GROSSIR 
JUSQU’À CE QU’ELLES SOIENT À PLUS DE SIX 
MÈTRES AU-DESSUS DES MONTAGNES. 
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TOUS LES ÊTRES VIVANT SUR LA TERRE SONT MORTS, 
MÊME LES ANIMAUX, LES OISEAUX ET LES INSECTES. 
TOUS LES HUMAINS SONT MORTS. TOUT CE QUI SE 
TROUVAIT SUR LA TERRE SÈCHE, TOUTE CRÉATURE 
QUI RESPIRAIT, A PÉRI. AINSI, DIEU A DÉTRUIT TOUTE 
CRÉATURE VIVANTE QUI ÉTAIT SUR LA TERRE, TOUTE 
PERSONNE, TOUT ANIMAL, TOUT OISEAU, ET TOUT IN-
SECTE. IL NE RESTAIT PLUS QUE NOÉ, ET CE QU’IL AVAIT 
EMMENÉ AVEC LUI DANS LE BATEAU. LES EAUX ONT 
CONTINUÉ À COUVRIR LA TERRE PENDANT 150 JOURS. 

APRÈS PLUS DE 40 JOURS, NOÉ A OUVERT LA FENÊTRE QU’IL AVAIT CONSTRUITE DANS 
LE BATEAU ET A LÂCHÉ UN CORBEAU. IL LUI EST REVENU PLUSIEURS FOIS, JUSQU’À 
CE QUE LES EAUX AIENT SÉCHÉ SUR LA TERRE. NOÉ A ENSUITE LÂCHÉ UNE COLOMBE, 
MAIS LA COLOMBE NE TROUVAIT NULLE PART OÙ SE POSER, CAR LES EAUX COUVRAIENT 
TOUJOURS LA TERRE. LA COLOMBE EST REVENUE À L’ARCHE, ET NOÉ A TENDU LA MAIN 
POUR LA RÉCUPÉRER ET LA RAMENER À L’INTÉRIEUR. 

NOÉ ÉTAIT À PRÉSENT ÂGÉ DE 601 ANS. C’ÉTAIT LE 
PREMIER JOUR DU PREMIER MOIS DE L’ANNÉE. LES 
EAUX AVAIENT SÉCHÉ SUR LA TERRE. NOÉ A SOULEVÉ 
LE TOIT DE L’ARCHE ET A VU QUE LES EAUX AVAIENT 
BAISSÉ. LE 27ÈME JOUR DU SECOND MOIS, TOUT 
ÉTAIT TOTALEMENT SEC. 
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SORS DU BATEAU AVEC TA FEMME, TES FILS ET 
LEURS FEMMES. PRENEZ TOUS LES OISEAUX ET 
TOUS LES ANIMAUX AVEC VOUS, AFIN QU’ILS 

SE REPRODUISENT ET REMPLISSENT SUR 
LA TERRE. 

JE NE MAUDIRAI PLUS JAMAIS LA TERRE À CAUSE DE LA MÉ-
CHANCETÉ DES HOMMES ; JE SAIS QUE LEURS PENSÉES SONT 
MAUVAISES DÈS LA NAISSANCE. JE NE DÉTRUIRAI PLUS JAMAIS 

LES ÊTRES VIVANTS COMME JE L’AI FAIT. TANT QUE LE MONDE 
EXISTERA, IL Y AURA UN TEMPS POUR PLANTER, ET UN 

TEMPS POUR MOISSONNER. IL FERA CHAUD, IL FERA 
FROID, IL Y AURA L’HIVER ET L’ÉTÉ, IL Y AURA LE 

JOUR ET LA NUIT. 

MULTIPLIEZ-VOUS, AFIN QUE VOS DESCENDANTS 
VIVENT SUR LA TERRE. TOUS LES ANIMAUX, LES OI-

SEAUX, ET LES ÊTRES MARINS VOUS SERONT SOUMIS. 
ILS SONT PLACÉS SOUS VOTRE AUTORITÉ. VOUS 

POUVEZ DÉSORMAIS LES MANGER, ANSI QUE 
LES PLANTES VERTES, JE VOUS LES 

DONNE POUR NOURRITURE. 

A PRÉSENT, J’ÉTABLIS MON ALLIANCE AVEC 
VOUS, AVEC VOS DESCANDANTS ET AVEC 
TOUS LES ÊTRES VIVANTS. AUCUNE CRÉA-
TURE NE SERA DÉTRUITE PAR LES EAUX ; 

LES EAUX NE DÉTRUIRONT PLUS 
JAMAIS LA TERRE. 

JE TRACE MON ARC DANS LE CIEL 
COMME SIGNE DE CETTE ALLIANCE 

ÉTERNELLE QUE J’ÉTABLIS AVEC TOI. 
CELA SERA LE SIGNE DE MON ALLIANCE 

AVEC LE MONDE.
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Dieu n’a pas  
oublié l’homme

Près de sept cent ans avant la nais-
sance de Jésus, un homme nommé 
Esaïe a reçu des messages de Dieu 
pour les hommes : on les appelle des 
prophéties. Ces prophéties étaient 
des promesses de Dieu sur des évé-
nements futurs. Esaïe a prédit que 
Jésus, le Fils de Dieu et le moyen par 
lequel le salut est possible, naîtrait 
dans ce monde pécheur. Pendant de 
nombreuses années, le peuple a at-
tendu et s’est interrogé sur ces pro-
phéties, espérant qu’elles se réalise-
raient.
 Dieu hait le péché, mais n’a ja-
mais cessé d’aimer les hommes. Les 
hommes ont, au fil des générations, 
tenté de recréer la relation originelle 
qu’ils avaient avec Dieu, celle qui 
existait entre Dieu et Adam et Eve 
avant qu’ils ne pèchent. Mais le pé-
ché avait causé une séparation entre 
Dieu et les hommes. Puisqu’un Dieu 
saint ne peut pas supporter le péché, 
les hommes faisaient des sacrifices 
d’animaux pour être pardonnés. A 
chaque sacrifice, Dieu les pardon-
nait, mais aucun sacrifice ne pouvait 
vraiment les rapprocher de Dieu. Ce 
dont ils avaient besoin, c’était du sa-
crifice à venir, qui les rapprocherait 
véritablement de Dieu.

 La prophétie qu’Esaïe a entendue 
près de 700 ans avant la naissance 
de Jésus dans ce monde racontait les 
promesses de Dieu dans les détails. 
Elle disait que la vierge tomberait 
enceinte, et que le nom de l’enfant 
serait ”Emmanuel”, ce qui signifie 
”Dieu avec nous.” Elle décrivait en-
suite le plan de salut de Dieu de fa-
çon précise. Les prophéties ont conti-
nué pendant des générations jusqu’à 
ce que Jésus vienne au monde.
 Par ces prophéties, Dieu disait une 
chose extraordinaire. Il disait qu’il se-
rait celui qui offrirait un sacrifice, le 
sacrifice suprême et final, le sacrifice 
dont le sang sauverait, une fois pour 
toutes, tous les hommes. Ce sacrifice, 
c’était Jésus, le fils unique de Dieu, 
envoyé du Ciel. Son sang était des-
tiné à racheter et effacer les péchés 
de tous. Sacrifier Jésus permettrait 
de reconstruire pour toujours la re-
lation perdue entre Dieu et l’homme. 
C’est la raison pour laquelle il est 
venu dans le monde. Sa vie avait un 
but précis. Elle devait commencer 
par l’enfance et finir par une mort 
sacrificielle à la croix. Il était le seul 
qui pouvait à nouveau réunir Dieu et 
l’homme.
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MALHEUR À MOI ! 
JE SUIS PERDU, CAR JE 

SUIS UN HOMME AUX LÈVRES 
IMPURES, J’HABITE AU MILIEU 

D’UN PEUPLE AUX LÈVRES IMPURES 
ET MES YEUX ONT VU LE ROI, 

L’ETERNEL, LE MAÎTRE DE 
L’UNIVERS !

QUI ENVER-
RAI-JE ? QUI 

SERA NOTRE MES-
SAGER ? 

MOI ! EN-
VOIE-MOI ! 

PENDANT COM-
BIEN DE TEMPS, 

SEIGNEUR ? 

JUSQU’À CE 
QUE LES VILLES 

SOIENT DÉVASTÉES 
ET DÉSERTES. 

VA VERS LE PEUPLE ET DONNE-LUI CE 
MESSAGE : "VOUS AUREZ BEAU ÉCOUTER, 

VOUS NE COMPRENDREZ PAS. VOUS 
AUREZ BEAU REGARDER, VOUS NE 

VERREZ PAS CE QU’IL SE 
PASSE."

CECI A TOUCHÉ TES 
LÈVRES, TA FAUTE EST 
EXPIÉE ET TES PÉCHÉS 
SONT PARDONNÉS. 

SAINT, SAINT, SAINT EST L’ETERNEL, LE 
MAÎTRE DE L’UNIVERS! SA GLOIRE 

REMPLIT TOUTE LA TERRE !

DONNERONT UNE NOUVELLE 
BRANCHE. ET L’ESPRIT DE DIEU 
DEMEURERA SUR ELLE, ESPRIT 
DE SAGESSE, D’INTELLIGENCE, 
DE CONSEIL ET DE PUISSANCE ; 
ESPRIT DE CONNAISSANCE ET DE 
CRAINTE DE L’ETERNEL. OBÉIR À 
L’ETERNEL SERA SES DÉLICES. 
ELLE NE JUGERA PAS SUR L’AP-
PARENCE, SUR LES FAUX-SEM-
BLANTS, OU SUR LES RUMEURS, 
MAIS ELLE DÉFENDRA LES 
PAUVRES ET LES OPPRIMÉS. ELLE 
SE LÈVERA CONTRE LES MAUVAIS 
QUI LES EXPLOITENT. ELLE SERA 
HABILLÉE DE JUSTICE ET DE VÉRITÉ.  

UN JEUNE FEMME ENCEINTE AURA UN FILS, 
ET ELLE L’APPELLERA EMMANUEL, CE QUI 
SIGNIFIE "DIEU AVEC NOUS". 

LES PERSONNES QUI MARCHENT DANS 
LES TÉNÈBRES VERRONT UNE LUMIÈRE 
ÉCLATANTE. ILS VIVAIENT DANS LE PAYS 
DE L’OBSCURITÉ, MAIS À PRÉSENT, UNE 
LUMIÈRE BRILLE AU-DEVANT D’EUX. 

L’UN DES SÉRAPHINS S’EST DIRIGÉ VERS LUI EN TENANT 
UNE BRAISE QU’IL AVAIT PRISE SUR L’AUTEL. AVEC CETTE 
BRAISE, IL A TOUCHÉ LES LÈVRES D’ESAÏE. 

LE PROPHÈTE ESAÏE A DIT : "J’AI VU LE SEIGNEUR. DES SÉRAPHINS SE TE-
NAIENT AU-DESSUS DE LUI."

LA LIGNÉE ROYALE 
DU ROI DAVID SERA 
COUPÉE, ABATTUE 
COMME UN TRONC 
D’ARBRE, MAIS DE SES 
RACINES NAÎTRA UN 
NOUVEL ARBRE. OUI, 
LES VIEILLES RACINES 
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AINSI L’A 
DÉCIDÉ LE DIEU 

TOUT-PUISSANT. 

UN ENFANT NOUS EST NÉ ! UN FILS NOUS EST DONNÉ ! ON 
L’APPELLERA "ADMIRABLE CONSEILLER", "DIEU PUISSANT", 
"PÈRE ETERNEL", "PRINCE DE LA PAIX". 

PAR L’ESPRIT DE DIEU, IL SERA REMPLI DE SAGESSE, D’IN-
TELLIGENCE, ET D’AUTORITÉ. IL CONNAÎTRA LA VOLONTÉ DU 
SEIGNEUR, IL L’HONORERA ET IL TROUVERA DU PLAISIR DANS 
L’OBÉISSANCE.  

IL JUGERA LE PAUVRE AVEC JUS-
TICE ET DÉFENDRA LE DROIT DES 
OPPRIMÉS. 

IL NE JUGERA PAS SUR L’APPARENCE 
OU SUR UN OUÏ-DIRE. 

SON AUTORITÉ ROYALE S’ÉTENDRA ET SON 
ROYAUME SERA TOUJOURS EN PAIX. 
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PERSONNE N’A JAMAIS VU DIEU. LE FILS UNIQUE, 
QUI EST COMME DIEU ET QUI SE TIENT À SES 

CÔTÉS, NOUS L’A FAIT CONNAÎTRE. 

AU COMMENCEMENT, LA PAROLE EXISTAIT 
DÉJÀ, LA PAROLE ÉTAIT AVEC DIEU, ET 

LA PAROLE ÉTAIT DIEU. 

ELLE ÉTAIT LA LUMIÈRE VÉRITABLE, LA LUMIÈRE QUI 
VIENT ILLUMINER LE MONDE ET BRILLER SUR LES 
HOMMES. 

ELLE EST ALLÉE DANS SA PROPRE PATRIE, MAIS 
SA PROPRE PATRIE NE L’A PAS REÇUE. CERTAINS, 
CEPENDANT, L’ONT REÇUE ET ONT CRU EN ELLE ; 
ELLE LEUR A ALORS DONNÉ LE DROIT DE DEVENIR 
ENFANTS DE DIEU. 

LA PAROLE EST DEVENUE UN ÊTRE HUMAIN, PLEIN DE 
GRÂCE ET DE VÉRITÉ, VIVANT PARMI NOUS. 

NOUS AVONS VU SA GLOIRE, LA GLOIRE 
QU’IL A REÇUE EN TANT QUE FILS UNIQUE 
DE SON PÈRE. 
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Voici l’histoire de Jésus  
et de sa vie sur terre

Le moment annoncé par les prophé-
ties, le moment que tous, dans toutes 
les générations, attendaient était en-
fin arrivé. C’était le moment où Jésus 
devait naître dans ce monde rempli de 
méchanceté, de péché, de maladies et 
de mort. 
 Une personne seule pouvait pardon-
ner toutes les mauvaises choses que 
nous avons faites et toutes les erreurs 
que nous avons commises : Dieu lui-
même. Mais pour effacer la culpabilité 
d’un homme, il y a toujours eu un prix. 
Dieu a toujours demandé un sacrifice. 
Quelqu’un devait payer le prix. 
 Au fil des générations, le prix a été 
payé par des sacrifices d’animaux et 
l’effusion de leur sang. Les hommes 
devaient répéter ces sacrifices, car ils 
n’étaient jamais suffisants pour les la-

ver de leurs péchés et pour restaurer 
leur relation avec Dieu.

 Un sacrifice, enfin, allait être 
offert, un seul sacrifice, qui se-

rait suffisant pour tous les 

hommes et pour toujours. Ce sacrifice 
serait celui de quelqu’un qui ne portait 
aucune culpabilité, mais qui était saint, 
sans défaut et parfait devant Dieu. Ce 
serait le sacrifice de quelqu’un qui, par 
son sang, laverait les péchés, la mala-
die, et la méchanceté des hommes pour 
toujours. Cet homme, c’était Jésus ! Il 
était le fils unique de Dieu le Père, qui 
l’avait envoyé sur terre car lui seul pou-
vait achever la mission de rédemption 
de l’humanité devant Dieu. Jésus est 
né comme un petit enfant, enfanté par 
une vierge dans la ville de Bethléem, en 
Israël. La date et le lieu de la naissance 
de Jésus étaient prévus depuis long-
temps. 
 Jésus a grandi avec sa mère Marie, et 
Joseph, son père terrestre. La famille a 
dû fuir pour que Jésus conserve la vie. 
Sa mission était claire depuis le départ : 
payer pour tous les hommes, une 
fois pour toutes. Voici l’histoire 
de Jésus et de sa vie sur terre.
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QUE LA PAIX SOIT 
AVEC TOI ! LE SEIGNEUR 

EST AVEC TOI, ET T’A 
RICHEMENT BÉNIE ! 

N’AIE PAS PEUR, MARIE ; DIEU A 
USÉ DE GRÂCE ENVERS TOI. TU 
SERAS ENCEINTE, ET TU DONNE-
RAS NAISSANCE À UN FILS, QUE 

TU APPELLERAS JÉSUS. 

JE 
SUIS VIERGE. 

COMMENT CELA SE-
RA-T-IL POSSIBLE 

? 

JE SUIS LA SERVANTE DE 
L’ETERNEL, QU’IL ME SOIT 
FAIT SELON TA PAROLE. 

LE SAINT-ESPRIT VIENDRA SUR TOI ET LA PUISSANCE DE DIEU DEMEURERA 
SUR TOI. C’EST LA RAISON POUR LAQUELLE LE SAINT ENFANT QUE TU 

PORTERAS SERA APPELÉ FILS DE DIEU. SOUVIENS-TOI DE TA PARENTE, ELI-
SABETH. ON DISAIT QU’ELLE NE POUVAIT PAS AVOIR D’ENFANT, MAIS LA 

VOICI ENCEINTE DE SIX MOIS, ALORS QU’ELLE EST TRÈS 
ÂGÉE. IL N’Y A RIEN QUE DIEU NE 

PUISSE PAS FAIRE. 

DIEU A ENVOYÉ L’ANGE 
GABRIEL DANS UNE 
VILLE DE GALILÉE 
APPELÉE NAZARETH. 
IL VENAIT DONNER 
UN MESSAGE À UNE 
JEUNE FEMME FIANCÉE 
À UN HOMME APPELÉ 
JOSPEH, UN DESCEN-
DANT DU ROI DAVID. 
SON NOM ÉTAIT MARIE. 
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MA COUSINE ELI-
SABETH AURA SANS 
DOUTE BESOIN DE 

MON AIDE.

TU ES BÉNIE D’ENTRE LES FEMMES, ET L’ENFANT QUE TU PORTES 
EST BÉNI ! POURQUOI UNE SI MERVEILLEUSE CHOSE M’ARRIVE-

T-ELLE, À MOI, POURQUOI LA MÈRE DE MON SEIGNEUR 
ME REND-ELLE VISITE ? 

DÈS QUE J’AI ENTENDU TA 
SALUTATION, L’ENFANT QUI 

EST EN MOI A TRÉSAILLI 
DE JOIE. HEUREUSE ES-TU, 
MARIE, DE SAVOIR QUE LA 
PAROLE QUE L’ETERNEL T’A 

DITE S’ACCOMPLIRA ! 

MON CŒUR BÉNIT 
L’ETERNEL ; MON ÂME EST 

HEUREUSE À CAUSE DE DIEU, 
MON SAUVEUR, QUI S’EST 
SOUVENU DE SA BASSE 

SERVANTE ! 

MARIE S’EST PRÉPARÉE 
ET S’EST PRÉCIPITÉE 
DANS UNE VILLE SUR 
LES COLLINES DE LA 
JUDÉE. 

DÉSORMAIS, VOUS ME DIREZ HEREUSE, À CAUSE DE TOUTES LES 
MERVEILLEUSES CHOSES QUE LE DIEU TOUT-PUISSANT A FAITES 
POUR MOI. SON NOM EST SAINT ; IL RÉPAND SA GRÂCE SUR 
TOUS CEUX QUI L’HONORENT, DE GÉNÉRATIONS EN GÉNÉRA-
TIONS. 
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EN CE TEMPS-LÀ, L’EMPEREUR AUGUSTE AVAIT 
ORDONNÉ UN RESCENSEMENT DE TOUT L’EM-
PIRE ROMAIN.

JOSEPH EST LUI AUSSI VENU DE NAZARETH JUSQU’À LA 
VILLE DE BETHLÉEM POUR FAIRE RESCENSER MARIE, SA 
FIANCÉE. 

ELLE ÉTAIT ENCEINTE, ET LE 
TERME DE SA GROSSESSE ÉTAIT 
ARRIVÉ ALORS QU’ILS SE TROU-
VAIENT À BETHLÉEM. 
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OH !

OH ! AH !

N’AYEZ PAS PEUR ! JE VIENS VOUS ANNONCER DE 
BONNES NOUVELLES, QUI SERONT POUR LE MONDE 
ENTIER UN SUJET DE JOIE. AUJOURD’HUI, DANS LA 
VILLE DE DAVID, EST NÉ VOTRE SAUVEUR : CHRIST, 

LE SEIGNEUR ! ET EN VOICI LE SIGNE : VOUS 
TROUVEREZ UN PETIT ENFANT EMMAILLOTÉ 

ET COUCHÉ DANS UNE CRÈCHE.

ALLONS À BETHLEHEM, ET VOYONS CE QUI 
EST ARRIVÉ. 

ILS SE SONT DONC PRÉCIPITÉS À BETH-
LÉEM, ET ONT TROUVÉ MARIE, JOSEPH 
ET LE PETIT ENFANT COUCHÉ DANS UNE 
CRÈCHE.

MARIE GARDAIT 
CES CHOSES ET Y 
PENSAIT PROFON-
DÉMENT. 
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OÙ EST LE NOUVEAU 
NÉ QUI DEVIENDRA ROI 

DES JUIFS ? NOUS AVONS 
VU SON ÉTOILE, ET NOUS 
SOMMES VENUS POUR 

L’ADORER.  
JE VOUS AI APPELÉS POUR 
VOUS DEMANDER OÙ DOIT 

NAÎTRE LE MESSIE. 

DANS LA 
VILLE DE BETH-

LÉEM, EN JUDÉE. 
C’EST CE QU’ONT 
PRÉDIT LES PRO-

PHÈTES. 

RECHERCHEZ CET ENFANT. 
ET 

LORSQUE VOUS 
L’AUREZ TROU-

VÉ, FAITES-LE MOI 
SAVOIR, AFIN QUE 
J’AILLE L’ADORER  

MOI AUSSI. 

A LA NAISSANCE DE JÉSUS À BETHLÉEM, EN JUDÉE, 
HÉRODE ÉTAIT ROI. QUELQUES TEMPS PLUS TARD, 
DES HOMMES QUI ÉTUDIAIENT LES ÉTOILES SONT 
VENUS DE L’EST DE JÉRUSALEM POUR DEMANDER : 

HÉRODE A TOUT DE SUITE RASSEMBLÉ TOUS LES PLUS GRANDS 
PRÊTRES ET LES DOCTEURS DE LA LOI. 

MAIS LES HOMMES VENUS AU-DEVANT 
D’HÉRODE ONT REJOINT LEUR PAYS 
PAR UN AUTRE CHEMIN, CAR DIEU LEUR 
AVAIT ORDONNÉ DE NE PAS RETOURNER 
VERS HÉRODE. 
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HÉRODE RE-
CHERCHERA L’EN-

FANT POUR LE TUER. 
LEVEZ-VOUS DONC, 
PRENEZ L’ENFANT ET 
ÉCHAPPEZ-VOUS EN 
EGYPTE. RESTEZ-Y 

JUSQU’À CE QUE JE 
VOUS DISE D’EN 

PARTIR. 

LÈVE-TOI, 
PRENDS 

L’ENFANT ET 
SA MÈRE ET 

RETOURNE EN IS-
RAËL, CAR CEUX 
QUI VOULAIENT 
TUER L’ENFANT 
SONT MORTS. 

ON DIT QUE C’EST 
À PRÉSENT LE FILS 

D’HÉRODE QUI RÈGNE 
EN JUDÉE. NOUS FERIONS 
MIEUX D’ALLER VIVRE EN 
GALILÉE, LOIN DE SON 

INFLUENCE.

LES SAGES ONT DISPARU !  
MAIS CE N’EST PAS FINI ! ALLEZ À BETH-

LÉEEM ET DANS LES ALENTOURS, ET TUEZ 
TOUS LES ENFANTS MÂLES DE DEUX 

ANS ET EN DESSOUS ! 

APRÈS LA MORT D’HÉRODE, 
UN ANGE DU SEIGNEUR EST 
APPARU EN RÊVE À JOSEPH. 
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AVEZ-VOUS VU 
NOTRE FILS, JÉ-

SUS ? 

JE NE CROIS PAS QU’IL SOIT PARMI 
NOUS. IL EST SANS DOUTE RES-

TÉ À JÉRUSALEM. 

CE JOUR-LÀ, DES FOULES DE 
PERSONNES S’ÉTAIENT RAS-
SEMBLÉES DANS LE TEMPLE. 

LES FÊTES TER-
MINÉES, TOUTES 
LES CARAVANES 
EMPRUNTAIENT 
LE CHEMIN DU 
RETOUR. LES 
PARENTS DE JÉSUS 
CROYAIENT QU’IL 
RENTRAIT EN COM-
PAGNIE D’AUTRES 
PERSONNES. 

COMME ILS NE LE TROUVAIENT 
PAS, ILS SONT RETOURNÉS À 
JÉRUSALEM. 

JOSEPH ET MARIE ALLAIENT CHAQUE ANNÉE À JÉRUSALEM, POUR LA PÂQUE. 
LORSQUE JÉSUS A EU DOUZE ANS, IL LES Y A ACCOMPAGNÉS. 
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QUELLE TERRIBLE FRAYEUR TU NOUS 
AS FAITE, MON FILS ! TON PÈRE ET MOI 

ÉTIONS MORTS D’INQUIÉTUDE, CAR 
NOUS TE CROYIONS PERDU. 

POURQUOI 
M’AVEZ-VOUS 

CHERCHÉ ? NE SA-
VEZ-VOUS PAS QU’IL 
FALLAIT QUE JE RESTE 

DANS LA MAISON 
DE MON PÈRE ? 

OH !

JÉSUS EST FINALEMENT RENTRÉ AVEC SES PARENTS À NAZA-
RETH, CAR IL ÉTAIT OBÉISSANT. SA MÈRE GARDAIT TOUTES CES 
CHOSES DANS SON CŒUR COMME UN TRÉSOR. JÉSUS EST 
DEVENU UN HOMME, ET A GRANDI EN SAGESSE, PLAISANT À 
DIEU ET AUX HOMMES.

JÉSUS ÉTAIT 
ASSIS PARMI 
LES DOCTEURS, 
LES ÉCOUTANT 
ET POSANT DES 
QUESTIONS. 
TOUS CEUX QUI 
L’ENTENDAIENT 
ÉTAIENT FRAPPÉS 
DE SON INTELLI-
GENCE. 
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JE SUIS LA VOIX DE CELUI QUI 
CRIE DANS LE DÉSERT : PRÉPA-
REZ LE CHEMIN DU SEIGNEUR ! 

DÉTOURNEZ-VOUS DE VOS 
PÉCHÉS CAR LE ROYAUME DU 

CIEL EST PROCHE ! 

JE BAPTISE D’EAU, MAIS PARMI VOUS, IL Y A UN HOMME 
QUE VOUS NE CONNAISSEZ PAS. IL EST VENU APRÈS MOI, 

ET POURTANT, JE NE SUIS MÊME PAS DIGNE DE DÉ-
TACHER LA COURROIE DE SES SOULIERS. LUI, IL 

VOUS BAPTISERA DU SAINT-ESPRIT.

VOICI L’AGNEAU DE DIEU QUI ÔTE 
LES PÉCHÉS DU MONDE ! JE SUIS 
VENU VOUS BAPTISER D’EAU AFIN 

DE LE FAIRE CONNAÎTRE AU 
PEUPLE D’ISRAËL. 

DE NOMBREUX PEUPLES DE LA PROVINCE DE JUDÉE ET 
DE LA VILLE DE JÉRUSALEM ALLAIENT AU DÉSERT POUR 
L’ÉCOUTER. ILS CONFESSAIENT LEURS PÉCHÉS ET JEAN 
LES BAPTISAIT DANS LE JOURDAIN. 

LORSQUE JÉSUS AVAIT TRENTE ANS, JEAN 
BAPTISAIT ET PRÊCHAIT DANS LE DÉSERT LA 
REPENTANCE POUR LE PARDON DES PÉCHÉS. 
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C’EST MOI QUI DE-
VRAIS ÊTRE BAPTISÉ 
PAR TOI, ET TOI, TU 

VIENS À MOI ! 

LAISSE 
FAIRE MAIN-

TENANT, CAR AINSI, 
NOUS ACCOMPLISSONS 

LA VOLONTÉ DU 
SEIGNEUR. 

TU ES MON FILS. EN 
TOI, J’AI MIS TOUTE MON 

AFFECTION. 

J’AI VU L’ESPRIT DES-
CENDRE DU CIEL COMME UNE 
COLOMBE ET S’ARRÊTER SUR 
LUI. JE L’AI VU, ET JE VOUS 

DÉCLARE QU’IL EST LE 
FILS DE DIEU.
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SI TU ES 
LE FILS DE DIEU, 

ORDONNE QUE CES 
PIERRES DEVIENNENT 

DES PAINS. 

SI TU ES FILS 
DE DIEU, LAISSE-
TOI TOMBER EN 

BAS. 

IL EST DIT : "L’HOMME NE VIVRA PAS DE PAIN 
SEULEMENT, MAIS DE TOUTE PAROLE QUI 

SORT DE LA BOUCHE DE L’ETERNEL."

APRÈS AVOIR ÉTÉ BAPTISÉ PAR 
JEAN DANS LE JOURDAIN, L’ES-
PRIT A MENÉ JÉSUS AU DÉSERT 
POUR ÊTRE TENTÉ PAR LE DIABLE. 

LE DIABLE L’A 
ENSUITE EMMENÉ 
À JÉRUSALEM, 
ET L’A PLACÉ À 
L’ENDROIT LE 
PLUS ÉLEVÉ DU 
TEMPLE. 
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CAR IL EST DIT : "DIEU DONNERA DES ORDRES À SES ANGES À 
TON SUJET ; ILS TE PORTERONT SUR LES MAINS, DE PEUR 

QUE TON PIED NE HEURTE CONTRE UNE PIERRE."

MAIS LES ECRITURES 
DISENT AUSSI : "TU NE TEN-
TERAS PAS LE SEIGNEUR, 

TON DIEU". 

JE TE DONNERAI 
TOUT CE POUVOIR ET 

CETTE RICHESSE. TOUT 
CECI T’APPARTIENDRA, SI 

TU M’ADORES. 

RETIRE-TOI, SATAN ! 
CAR IL EST ÉCRIT : "TU 

ADORERAS LE SEIGNEUR 
TON DIEU, ET TU LE SER-

VIRAS LUI SEUL."

LE DIABLE L’A ENSUITE EMMENÉ AU SOMMET D’UNE 
TRÈS HAUTE MONTAGNE. 
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LE TEMPS EST ARRIVÉ, ET LE 
ROYAUME DE DIEU EST PROCHE ! 
DÉTOURNEZ-VOUS DE VOS PÉ-
CHÉS ET CROYEZ À LA BONNE 

NOUVELLE. 

ALLEZ VERS LES EAUX 
PLUS PROFONDES ET ABAIS-

SEZ VOS FILETS. 

MAÎTRE, MON FRÈRE ANDRÉ ET MOI AVONS TRAVAIL-
LÉ DUR TOUTE LA NUIT, SANS RIEN ATTRAPER. MAIS 

PUISQUE TU LE DEMANDES, JE LÂCHERAI MON 
FILET. 

DE RETOUR EN GALILÉE, JÉSUS ENSEIGNAIT DANS 
LES SYNAGOGUES, PRÊCHAIT LA BONNE NOUVELLE 
ET GUÉRISSAIT DES PERSONNES ATTEINTES DE 
TOUTES SORTES DE MALADIES OU D’INFIRMITÉS. 
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JACQUES, JEAN !  
VENEZ NOUS AIDER ! 

ELOIGNE-
TOI DE MOI, 

SEIGNEUR ! CAR 
JE SUIS UN PÉ-

CHEUR. 

N’AIE 
PAS PEUR ; 

DÉSORMAIS, TU 
SERAS PÊCHEUR 

D’HOMMES.
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SUIS-MOI. 

POURQUOI VOTRE MAÎTRE MANGE-
T-IL AVEC DE SI MAUVAISES 

PERSONNES ? 

CE NE 
SONT PAS CEUX 

QUI SE PORTENT BIEN QUI 
ONT BESOIN DE MÉDECINS, 

MAIS CEUX QUI SONT MALADES. 
JE NE SUIS PAS VENU APPELER 

DES PERSONNES RESPEC-
TABLES, MAIS DES PÉ-

CHEURS. 

JÉSUS A VU 
UN COLLEC-
TEUR D’IMPÔTS, 
ASSIS À SON 
BUREAU. 
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PIERRE ET 
ANDRÉ. 

JACQUES  
ET JEAN. 

PHILIPPE ET 
BARTHÉLÉMY. 

THOMAS 
ET MAT-
THIEU. 

JACQUES, FILS D’ALPHÉE. 
SIMON LE ZÉLOTE. 

THADDÉE ET JU-
DAS ISCARIOT. 

VOUS SEREZ 
APPELÉS LES 

DOUZE APÔTRES. 
DÉSORMAIS, VOUS 
MARCHEREZ AVEC 
MOI. JE VOUS EN-

VERRAI RÉPANDRE LA 
BONNE NOUVELLE ET 
JE VOUS DONNERAI 

AUTORITÉ POUR 
GUÉRIR TOUTES 
LES MALADIES 

ET TOUTES LES 
INFIRMITÉS.
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ILS N’ONT PLUS 
DE VIN. 

NE ME DIS PAS CE 
QUE JE DOIS FAIRE. MON 

HEURE N’EST PAS ENCORE 
VENUE. 

JÉSUS ET SES 
DISCIPLES ÉTAIENT 
INVITÉS À DES 
NOCES, À CANA, EN 
GALILÉE. MARIE, LA 
MÈRE DE JÉSUS, 
S’Y TROUVAIT ÉGA-
LEMENT. 
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FAITES 
TOUT CE 

QU’IL VOUS 
DIRA. 

REMPLISSEZ CES OUTRES  
D’EAU. 

A PRÉSENT, APPORTEZ-EN À  
L’ORGANISATEUR

MMMMH!

ON SERT LE MEILLEUR VIN D’ABORD, ET APRÈS QUE 
L’ON A BIEN BU, ON SERT LE VIN ORDINAIRE. TOI, 

TU AS GARDÉ LE MEILLEUR VIN JUSQU’À 
PRÉSENT !
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HEUREUX LES HUMBLES, 
CAR ILS RECEVRONT CE QUE 

DIEU A PROMIS !

HEUREUX CEUX DONT 
LE PLUS GRAND DÉSIR EST 

DE FAIRE LA VOLONTÉ DE DIEU, 
CAR DIEU LES BÉNIRA RICHE-

MENT !

HEUREUX LES PAUVRES 
D’ESPRIT, CAR LE ROYAUME 

LEUR APPARTIENT ! 

HEUREUX CEUX QUI SE LA-
MENTENT, CAR DIEU LES 

CONSOLERA ! 

VOYANT LES FOULES, JÉSUS EST 
MONTÉ SUR LE SOMMET D’UNE 
COLLINE, ET S’EST ASSIS. SES 
DISCIPLES SE SONT RASSEMBLÉS 
AUTOUR DE LUI, ET IL A COMMENCÉ 
À LES ENSEIGNER. 
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HEUREUX CEUX 
QUI USENT DE BIEN-

VEILLANCE ENVERS LES 
AUTRES, CAR DIEU SERA 
MISÉRICORDIEUX ENVERS 

EUX !

HEUREUX CEUX 
QUI ONT LE COEUR 

PUR, CAR ILS VERRONT 
DIEU !

HEUREUX CEUX QUI 
TRAVAILLENT POUR LA 
PAIX, CAR ILS SERONT 

APPELÉS ENFANTS 
DE DIEU !

HEUREUX LES OPPRIMÉS 
CAR ILS FONT CE QUE DIEU 

DEMANDE ; LE ROYAUME LEUR 
APPARTIENT !

SOYEZ DANS L’ALLÉGRESSE, VOUS QUE L’ON 
INSULTE, QUE L’ON PERSÉCUTE, QUE L’ON 

CALOMNIE PARCE QUE VOUS ÊTES MES DIS-
CIPLES. RÉJOUISSEZ-VOUS ET SOYEZ HEU-

REUX, CAR VOUS SEREZ GRANDEMENT 
RÉCOMPENSÉS DANS LE CIEL.
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ENLÈVE D’ABORD 
LA POUTRE DE TON 
OEIL, ET TU VERRAS 
ENSUITE COMMENT 
ENLEVER LA PAILLE 

DANS L’OEIL DE 
TON FRÈRE.

VOUS AVEZ ENTENDU QU’IL A ÉTÉ DIT : "OEIL 
POUR OEIL, DENT POUR DENT." MAIS MOI JE 

VOUS DIS : NE CHERCHEZ PAS À VOUS VENGER 
DE CELUI QUI VOUS OFFENSE. SI QUELQU’UN TE 
FRAPPE UNE JOUE, TENDS-LUI L’AUTRE JOUE. 

SI QUELQU’UN TE PREND TA CHEMISE, 
LAISSE-LUI ENCORE TON MANTEAU.

NE JUGEZ PAS, DE PEUR 
QUE DIEU NE VOUS JUGE, 
NE CONDAMNEZ PAS, DE 
PEUR QUE DIEU NE VOUS 
CONDAMNE, PARDONNEZ, 
ET DIEU VOUS PARDON-

NERA.

POURQUOI VOIS-
TU LA PAILLE 

DANS L’OEIL DANS 
TON FRÈRE, MAIS 
PAS LA POUTRE 

QUI EST DANS LE 
TIEN ?

COMMENT PEUX-
TU DIRE : "FRÈRE, 

LAISSE-MOI ÔTER LA 
PAILLE QUE TU AS 
DANS L’OEIL", TOI 
QUI AS UNE POUTRE 

DANS LE TIEN ?

DONNE À QUICONQUE TE DEMANDE, ET 
LAISSE FAIRE CELUI QUI PREND UNE 

CHOSE QUI T’APPARTIENT.
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VOUS AVEZ ENTENDU 
QU’IL A ÉTÉ DIT : "TU AIME-
RAS TON FRÈRE, TU HAÏ-

RAS TON ENNEMI".

MAIS MOI JE VOUS DIS : 
AIMEZ VOS ENNEMIS, ET 

PRIEZ POUR CEUX QUI VOUS 
PERSÉCUTENT. FAITES POUR 
LES AUTRES CE QUE VOUS 
VOUDRIEZ QUE L’ON VOUS 

FASSE.

SI VOUS AIMEZ UNIQUE-
MENT LES GENS QUI VOUS 
AIMENT, QUELLE RÉCOM-
PENSE MÉRITEZ-VOUS ? 

LES PÉCHEURS AUSSI 
AIMENT CEUX QUI LES 

AIMENT !

AU CONTRAIRE, AIMEZ VOS ENNEMIS ET FAITES-LEUR DU BIEN. 
VOTRE RÉCOMPENSE SERA GRANDE ET VOUS AGIREZ COMME 

DES FILS DU DIEU TRÈS HAUT, QUI EST BON AVEC 
LES INGRATS ET LES MÉCHANTS.

SOYEZ MISÉRICORDIEUX, 
COMME VOTRE PÈRE EST  

MISÉRICORDIEUX.
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MAÎTRE, 
APPRENDS- 

NOUS À PRIER.

VOICI COMMENT VOUS DEVEZ 
PRIER : NOTRE PÈRE QUI ES AUX 

CIEUX, QUE TON NOM SOIT 
SANCTIFIÉ.

QUE TON RÈGNE VIENNE ; QUE TA VOLONTÉ 
SOIT FAITE SUR LA TERRE COMME AU 

CIEL.

DONNE-NOUS 
CHAQUE JOUR LA 

NOURRITURE DONT NOUS 
AVONS BESOIN. PAR-

DONNE-NOUS NOS OFFENSES, 
COMME NOUS PARDONNONS 

CEUX QUI NOUS ONT 
OFFENSÉ.

NE NOUS INDUIS PAS 
EN TENTATION, MAIS DÉ-

LIVRE-NOUS DU MAL.
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NE VOUS INQUIÉTEZ NI DE CE QUE 
VOUS MANGEREZ, NI DE CE QUE 
VOUS BOIREZ, NI DE QUOI VOUS 

SEREZ VÊTUS. VOTRE PÈRE QUI EST 
DANS LES CIEUX SAIT QUE VOUS 
AVEZ BESOIN DE TOUTES CES 

CHOSES. CHERCHEZ D’ABORD LE 
ROYAUME DE DIEU, ET FAITES SA 
VOLONTÉ ; ET TOUTES CHOSES 
VOUS SERONT DONNÉES 

EN PLUS.

NE VOUS INQUIÉTEZ PAS DU 
LENDEMAIN, CAR LE LENDE-
MAIN SE SUFFIT À LUI-MÊME. 
A CHAQUE JOUR SUFFIT SA 

PEINE.

DEMANDEZ ET VOUS 
RECEVREZ, CHERCHEZ 

ET VOUS TROUVE-
REZ, FRAPPEZ ET L’ON 
VOUS OUVRIRA. CAR 
QUICONQUE DEMANDE 
REÇOIT, ET CELUI QUI 

CHERCHE TROUVE.

QUEL PÈRE 
DONNERAIT À SON FILS 

UNE PIERRE S’IL LUI DEMANDE 
DU PAIN ? SI, MAUVAIS COMME VOUS 

L’ÊTES, VOUS SAVEZ DONNER DE BONNES 
CHOSES À VOS ENFANTS, À PLUS FORTE 

RAISON, VOTRE PÈRE QUI EST AU CIEL SAURA 
DONNER DE BONNES CHOSES À CEUX QUI LES 

LUI DEMANDENT.

LA FOULE ÉTAIT ÉMERVEILLÉE DE SON ENSEIGNE-
MENT. IL NE PRÊCHAIT PAS COMME LES DOCTEURS 
DE LA LOI, MAIS AVEC PLEINE AUTORITÉ.
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QUELLE 
FOI !

UN AUTRE JOUR, JÉSUS PRÊCHAIT À CAPERNAÜM. LA FOULE ÉTAIT 
SI NOMBREUSE QUE LA PIÈCE NE POUVAIT PAS CONTENIR TANT DE 
MONDE.

QUATRE HOMMES SONT ARRIVÉS, PORTANT UN HOMME PARALYSÉ, 
MAIS IL NE POUVAIENT PAS LE FAIRE ENTRER À CAUSE DE LA FOULE.
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PRENDS COURAGE, MON FILS ! TES 
PÉCHÉS TE SONT PARDONNÉS.

LÈVE-
TOI, PRENDS 

TON LIT, ET VA 
DANS TA MAI-

SON.

OH !

OH !

GLOIRE À 
DIEU !

NOUS 
N’AVONS  

JAMAIS RIEN  
VU DE TEL.

IL BLASPHÈME !

DIEU EST LE SEUL QUI 
PUISSE PARDONNER 

LES PÉCHÉS !

VOUS, PHARISIENS ET DOCTEURS DE LA 
LOI, POURQUOI DÎTES-VOUS DE TELLES 
CHOSES ? EST-IL PLUS AISÉ DE DIRE 
"TES PÉCHÉS TE SONT PARDONNÉS" 
OU DE DIRE "LÈVE-TOI, PRENDS TON 
LIT, ET MARCHE ?" JE VOUS 

PROUVERAI QUE LE 
FILS DE L’HOMME 
A SUR TERRE 

LE POUVOIR DE 
PARDONNER LES 

PÉCHÉS.
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QUI M’A  
TOUCHÉ ?

MAÎTRE, TU ES PRESSÉ 
PAR LA FOULE.

MAÎTRE, C’ÉTAIT MOI. J’AI 
TOUCHÉ TON VÊTEMENT. 
J’AVAIS UNE PERTE DE 

SANG, MAIS À PRÉSENT, JE 
SUIS GUÉRIE.

FEMME, TA FOI T’A SAUVÉE. 
VA EN PAIX, ET SOIS 
GUÉRIE DE TON MAL.

TA FILLE EST MORTE. POURQUOI  
IMPORTUNER LE MAÎTRE ?

QUELQU’UN M’A TOU-
CHÉ, J’AI SENTI UNE 
FORCE SE DÉGAGER 

DE MOI.

MA FILLE EST TRÈS MALADE. S’IL TE PLAÎT, VIENS 
LUI IMPOSER LES MAINS AFIN QU’ELLE 

GUÉRISSE ET QU’ELLE VIVE !

SI JE 
POU-

VAIS JUSTE 
TOUCHER LE 

BORD DE SON 
MANTEAU, 
JE SERAIS 
GUÉRIE !

JÉSUS S’EN EST ENSUITE ALLÉ VERS L’AUTRE CÔTÉ 
DE LA MER DE GALILÉE. LÀ-BAS, SUR LE RIVAGE, UNE 
FOULE S’EST ASSEMBLÉE AUTOUR DE LUI.

IL Y AVAIT LÀ UNE FEMME QUI SOUFFRAIT D’UNE PERTE DE 
SANG TERRIBLE DEPUIS PLUS DE DOUZE ANS.

TOUT À COUP, JAÏRUS, UN CHEF DE LA SYNAGOGUE EST ARRIVÉ.
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NE CRAINS PAS, 
CROIS SEULEMENT, 

ET ELLE VIVRA.

POURQUOI TOUTE 
CETTE AGITATION ? 
L’ENFANT N’EST PAS 
MORTE, ELLE DORT !

JEUNE 
FILLE, LÈVE-

TOI !

MA 
FILLE !

NE LE DÎTES À 
PERSONNE. A PRÉSENT, 
DONNEZ-LUI QUELQUE 

CHOSE À MANGER.

AAAH!

AAAH!
AAAH!



57

IL EST DÉJÀ TARD, ET CET ENDROIT EST ISOLÉ. 
RENVOIE LES GENS, AFIN QU’ILS AILLENT CHEZ 
LES MARCHANDS LES PLUS PROCHES POUR 

ACHETER DE QUOI SE NOURRIR.

DON-
NEZ-LEUR 

VOUS-MÊMES À 
MANGER.

COMBIEN DE 
PAINS AVEZ-

VOUS ?

POUR QUE TOUS AIENT UN PETIT BOUT DE 
PAIN, IL NOUS FAUDRAIT PLUS DE DEUX 

CENT SICLES D’ARGENT.

FAITES-LES  
ASSEOIR.

IL Y A UN JEUNE 
GARÇON QUI A CINQ 

PAINS SANS LEVAIN ET DEUX 
POISSONS. MAIS C’EST BIEN 
LOIN D’ÊTRE SUFFISANT POUR 

NOURRIR TOUTES CES 
PERSONNES.

BÉNI SOIS-TU, SEIGNEUR, DIEU DE 
TOUTE LA CRÉATION. PAR TA BONTÉ, 

NOUS AVONS CE PAIN À OFFRIR, 
QUE LA TERRE NOUS A DONNÉ 

ET QUE DES MAINS HU-
MAINES ONT FAIT.

JÉSUS ET SES DISCIPLES ONT PRIS UNE 
BARQUE POUR SE RENDRE DANS UN 
ENDROIT ISOLÉ, AFIN DE SE REPOSER. 
MAIS LA FOULE, QUI L’AVAIT APPRIS, AVAIT 
QUITTÉ LA VILLE ET L’AVAIT SUIVI PAR LES 
PLAINES.

JÉSUS A VU, EN DESCENDANT DU BATEAU, CETTE IMMENSE FOULE, ET SON 
CŒUR S’EST REMPLI DE PITIÉ POUR ELLE. ELLE ÉTAIT COMME DES BREBIS QUI 
N’ONT PAS DE BERGER.
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MAÎTRE, TOUT LE 
MONDE A MANGÉ ET A 

ÉTÉ RASSASIÉ.

IL EST VRAIMENT LE PROPHÈTE 
QUE NOUS ATTENDIONS !

RASSEMBLEZ 
LES MORCEAUX 
QUI RESTENT. IL 
NE FAUT PAS LES 

GASPILLER.
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REGAR-
DEZ !

C’EST UN 
FANTÔME !

PRENEZ 
COURAGE ! 
C’EST MOI. 
N’AYEZ PAS 

PEUR.

MAÎTRE, SI 
C’EST VRAIMENT 

TOI, ORDONNE QUE 
JE PUISSE MARCHER 
SUR LES EAUX À TA 

RENCONTRE.

APRÈS QUE JÉSUS A RENVOYÉ LA FOULE QU’IL AVAIT NOURRIE 
DE PAIN ET DE POISSON, IL A DEMANDÉ À SES DISCIPLES DE 
MONTER DANS UNE BARQUE ET DE NAVIGUER DE L’AUTRE 
CÔTÉ DU LAC DE GALILÉE.

JÉSUS A ATTENDU QU’ILS SOIENT PARTIS POUR S’ISOLER 
SUR UNE MONTAGNE POUR PRIER.
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VIENS.

 
SEIGNEUR, 

SAUVE-MOI !

TU AS SI 
PEU DE FOI ! 

POURQUOI AS-TU 
DOUTÉ ?

TU ES VRAI-
MENT LE FILS 

DE DIEU !
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LAISSEZ VENIR À MOI LES PE-
TITS ENFANTS, ET NE LES EM-
PÊCHEZ PAS, CAR LE ROYAUME 
DE DIEU EST POUR CEUX QUI 

LEUR RESSEMBLENT.

JE VOUS LE DIS : 
QUICONQUE NE REÇOIT LE 

ROYAUME DE DIEU COMME LE 
FERAIT UN ENFANT N’EST 

PAS DIGNE D’Y EN-
TRER.

BON MAÎTRE, QUE DOIS-JE 
FAIRE POUR HÉRITER DE LA 

VIE ÉTERNELLE ?

POURQUOI 
M’APPELLES-TU 

BON ? IL N’Y A DE 
BON QUE DIEU SEUL. 
OBSERVE LES COM-
MANDEMENTS, SI TU 
VEUX ENTRER DANS 

LA VIE.

LES-
QUELS ?

NE TUE POINT ; NE 
COMMETS POINT 

D’ADULTÈRE ; NE PORTE 
PAS DE FAUX TÉMOI-

GNAGE ; HONORE TON 
PÈRE ET TA MÈRE.

MAÎTRE, J’AI OBSERVÉ 
CES COMMANDEMENTS 
DEPUIS MA JEUNESSE. 

QUE ME RESTE-T-IL 
À FAIRE ?

SI TU VEUX ÊTRE 
PARFAIT, VA, VENDS TOUT 
CE QUE TU POSSÈDES ET 
DONNE-LE AUX PAUVRES 

AINSI, TU SERAS RICHE DANS 
LE CIEL. ENSUITE, VIENS ET 

SUIS-MOI.

ON AMENAIT DES ENFANTS À JÉSUS POUR 
QU’IL LEUR IMPOSE LES MAINS. MAIS LES 
DISCIPLES LES CHASSAIENT CONSTAMMENT.
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AUX HOMMES, C’EST 
IMPOSSIBLE, MAIS 
À DIEU, TOUT EST 

POSSIBLE.

MAÎTRE, 
NOUS AVONS 
TOUT QUITTÉ 

POUR TE SUIVRE. 
QU’HÉRITE-

RONS-NOUS ?

QUICONQUE ABANDONNE POUR MOI SON 
FOYER, SA FEMME, SES FRÈRES OU SES 
PARENTS, RECEVRA INFINIMENT PLUS 

DANS LE PRÉSENT, ET IL HÉRITERA LA 
VIE ÉTERNELLE PLUS TARD.

MAIS ALORS, QUI 
PEUT ÊTRE SAUVÉ ?

VOYEZ COMME IL EST DIFFICILE, MES ENFANTS, 
D’ENTRER DANS LE ROYAUME DE DIEU ! IL EST PLUS 

DIFFICILE À UN RICHE D’Y ENTRER QU’À UN 
CHAMEAU DE PASSER PAR LE CHAT D’UNE 

AIGUILLE.

QUICONQUE DÉ-
SIRE ÊTRE LE PREMIER 

DOIT SE PLACER COMME LE 
DERNIER ET SE FAIRE LE SERVI-

TEUR DE TOUS. SI N’AVEZ PAS LA 
FOI D’UN ENFANT, VOUS N’EN-

TREREZ PAS DANS LE 
ROYAUME.

LE PLUS GRAND DU 
ROYAUME DES CIEUX 

EST CELUI QUI S’HUMILIE 
ET DEVIENT COMME UN 

ENFANT.

SEIGNEUR, 
QUI EST LE PLUS 

GRAND DU ROYAUME 
DES CIEUX ?
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ECOUTEZ ! 
JE DONNERAI 
LA MOITIÉ DE 
MES BIENS AUX 
PAUVRES, ET SI 

J’AI FAIT DU TORT À 
QUELQU’UN, JE LUI 
RENDRAI QUATRE 
FOIS CE QU’IL A 

PERDU.

IL Y AVAIT UN HOMME 
QUI PARTAIT POUR UN 
LONG VOYAGE. IL A AP-
PELÉ SES SERVITEURS ET 
LEUR A DONNÉ À CHACUN 

UNE RESPONSABILITÉ. 
IL A DONNÉ À CHACUN 
SELON SA CAPACITÉ : 

CINQ MILLE PIÈCES D’OR 
À L’UN, DEUX MILLE À 
L’AUTRE, ET MILLE AU 

TROISIÈME.

HÂTE-TOI DE DESCENDRE, 
ZACHÉE, CAR IL FAUT QUE 
JE DEMEURE AUJOURD’HUI 

DANS TA MAISON.

CET HOMME EST 
ALLÉ MANGER CHEZ 

UN PÉCHEUR, UN COL-
LECTEUR D’IMPÔTS !

LE SALUT EST 
ENTRÉ AUJOURD’HUI 

DANS CETTE MAISON. 
LE FILS DE L’HOMME 
EST VENU CHERCHER 
ET SAUVER CE QUI 

ÉTAIT PERDU.

JÉSUS ÉTAIT ENTRÉ DANS LA VILLE DE JÉRICHO ET LA TRAVERSAIT. 
UN HOMME RICHE APPELÉ ZACHÉE EST MONTÉ SUR UN ARBRE. IL 
VOULAIT VOIR JÉSUS, MAIS IL N’Y PARVENAIT PAS, CAR LA FOULE 
ÉTAIT TROP NOMBREUSE, ET LUI, TROP PETIT.

LE SERVITEUR QUI AVAIT REÇU CINQ MILLE 
PIÈCES D’OR LES A INVESTIES ET A GAGNÉ 
ENCORE CINQ MILLE PIÈCES D’OR.
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MAÎTRE, TU 
M’AS DON-

NÉ DEUX MILLE 
PIÈCES. VOICI 
DEUX MILLE 

AUTRES PIÈCES 
QUE J’AI GA-

GNÉES.

C’EST BIEN, BON ET FIDÈLE 
SERVITEUR ! TU AS ÉTÉ FIDÈLE 
DANS PEU DE CHOSES, JE TE 

CONFIERAI BEAUCOUP.

MAÎTRE, JE SAIS QUE TU ES UN HOMME DUR 
QUI MOISSONNES LÀ OÙ TU N’AS PAS PLANTÉ, 
QUI RÉCOLTES LÀ OÙ TU N’AS PAS SEMÉ. J’AI 
CACHÉ TON ARGENT DANS LA TERRE. VOICI, 

PRENDS CE QUI T’APPARTIENT.

LE SERVITEUR QUI EN AVAIT REÇU 
DEUX MILLE EN A GAGNÉ DEUX MILLE 
AUTRES.

MAIS LE SERVITEUR QUI AVAIT REÇU MILLE 
PIÈCES D’OR A CREUSÉ UN TROU DANS 
LE SOL ET A ENTERRÉ L’ARGENT DE SON 
MAÎTRE.

APRÈS QUELQUE TEMPS, LE MAÎTRE DE CES 
SERVITEURS EST REVENU DE VOYAGE ET S’EST 
ENQUIS DE L’ARGENT QU’IL LEUR AVAIT CONFIÉ. 
LE SERVITEUR QUI AVAIT REÇU CINQ MILLE PIÈCES 
D’OR S’EST PRÉSENTÉ.

PUIS EST VENU LE SERVITEUR QUI EN AVAIT REÇU 
DEUX MILLE.

ENFIN, EST VENU CELUI QUI AVAIT REÇU MILLE 
PIÈCES.

MAÎTRE, TU M’AS DONNÉ CINQ MILLE 
PIÈCES. VOICI CINQ MILLE AUTRES 

PIÈCES QUE J’AI GAGNÉES.

C’EST BIEN, BON ET FIDÈLE 
SERVITEUR ! TU AS ÉTÉ FIDÈLE 
DANS PEU DE CHOSES, JE TE 

CONFIERAI BEAUCOUP.

SERVITEUR FAINÉANT ET INUTILE ! TU SAVAIS 
QUE JE MOISSONNE LÀ OÙ JE N’AI PAS PLANTÉ, 

QUE JE RÉCOLTE LÀ OÙ JE N’AI PAS SEMÉ. 
TU AURAIS DÛ DÉPOSER MON ARGENT À LA 

BANQUE, ET JE L’AURAIS RETIRÉ AVEC UN 
INTÉRÊT.

A PRÉSENT, REPRENEZ-LUI 
LES MILLE PIÈCES ! CAR ON 

DONNERA BEAUCOUP À 
CELUI QUI A DÉJÀ BEAU-

COUP, MAIS À CELUI 
QUI N’A RIEN, ON 

LUI ÔTERA MÊME CE 
QU’IL A.

ET QUANT 
À CE SERVI-
TEUR INUTILE, 
JETEZ-LE DANS 

LES TÉNÈBRES DU 
DEHORS, OÙ IL Y 

AURA DES PLEURS 
ET DES GRIN-
CEMENTS DE 

DENTS.
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COMME ILS AVANÇAIENT, JÉSUS EST ARRIVÉ DANS UN VILLAGE APPELÉ 
BÉTHANIE, NON LOIN DE JÉRUSALEM, DANS LEQUEL UNE FEMME APPELÉE 
MARTHE L’A ACCUEILLI DANS SA MAISON.

QUELQUE TEMPS PLUS TARD, LE 
FRÈRE DE MARTHE ET DE MARIE, 
EST TOMBÉ MALADE.

LES SŒURS ONT DONC 
APPELÉ JÉSUS.

SEIGNEUR, N’EST-IL PAS INJUSTE QUE 
MA SOEUR ME LAISSE TOUT LE TRAVAIL 

DE LA MAISON ? DIS-LUI DE SE LE-
VER ET DE M’AIDER !

MARTHE, MAR-
THE, TU T’INQUIÈTES DE 

BEAUCOUP DE CHOSES, ALORS 
QU’UNE SEULE T’EST NÉCESSAIRE. 
MARIE A CHOISI LA BONNE PART, 

QUI NE LUI SERA POINT 
ÔTÉE.

SEI-
GNEUR, TU 

AS UN AMI TRÈS 
CHER QUI EST 

MALADE.

RETOURNONS EN JUDÉE. NOTRE FRÈRE 
LAZARE S’EST ENDORMI, MAIS JE 

VAIS LE RÉVEILLER.

S’IL DORT, SEI-
GNEUR, IL SE 
RELÈVERA.

LAZARE EST MORT, MAIS JE ME RÉJOUIS DE CE QUE JE 
N’ÉTAIS PAS AVEC LUI QUAND CELA EST ARRIVÉ AFIN 

QUE VOUS CROYIEZ. ALLONS VERS LUI.
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AINSI, 
LORSQUE 
JÉSUS EST 
ARRIVÉ...

SI TU AVAIS ÉTÉ LÀ, SEIGNEUR, MON 
FRÈRE NE SERAIT PAS MORT ! MAIS JE 

SAIS QUE DIEU T’ACCORDERA TOUT 
CE QUE TU LUI DEMANDE-

RAS.

TON 
FRÈRE RES-
SUSCITERA.

OUI, JE LE SAIS, 
IL RESSUSCITE-
RA AU DERNIER 

JOUR.

LE 
MAÎTRE EST LÀ 

ET DEMANDE À TE 
VOIR.

SI TU AVAIS 
ÉTÉ LÀ, MON 

FRÈRE NE SERAIT 
PAS MORT !

OÙ L’AVEZ 
VOUS ENTER-

RÉ ?

VIENS, ET 
VOIS, SEI-
GNEUR.

VOIS COMBIEN 
IL L’AIMAIT ! IL A FAIT TANT 

DE MIRACLES ! 
N’AURAIT-IL PAS PU 
EMPÊCHER LAZARE 

DE MOURIR ?

JE SUIS LA RÉSURREC-
TION ET LA VIE. CEUX QUI 
CROIENT EN MOI VIVRONT 
MÊME S’ILS MEURENT, ET 
CEUX QUI VIVENT ET 

CROIENT EN 
MOI NE 
MOUR-
RONT 

JAMAIS. 
CROIS-TU 

CELA ?

OUI, SEIGNEUR ! JE 
CROIS QUE TU ES LE 
MESSIE, LE FILS DE 
DIEU, QUI DEVAIT 
VENIR DANS LE 

MONDE.
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ÔTEZ 
CETTE 

PIERRE !

SEIGNEUR, IL SENTIRA 
MAUVAIS. NOUS L’AVONS 

ENTERRÉ IL Y A 
QUATRE JOURS !

NE T’AI-JE PAS 
DIT QUE SI TU 
CROIS, TU VER-
RAS LA GLOIRE 

DE DIEU ?

PÈRE, JE 
TE REMERCIE PARCE 

QUE TU TENDS L’OREILLE 
À MA PRIÈRE. JE SAIS QUE TU 

M’ÉCOUTES TOUJOURS, MAIS JE LE 
DIS POUR CEUX QUI SONT ICI, 
AFIN QU’ILS CROIENT QUE TU 

M’AS ENVOYÉ.

LAZARE, 
SORS !

OH ! OH !

DÉLIEZ-LE ET 
LAISSEZ-LE 

ALLER.
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Les paraboles  
de Jésus

Jésus avait 30 ans lorsqu’il a 
commencé son ministère, et 33 
ans lorsqu’il l’a achevé. Il a par-
couru différentes villes avec ses 
meilleurs amis, les disciples. Ils 
étaient tous des hommes choisis 
par Jésus. Mais Jésus a également 
aimé beaucoup d’autres hommes 
et de femmes, avec lesquels il 
voulait passer du temps. Pendant 
trois ans, Jésus a passé énormé-
ment de temps avec ses disciples 
et les autres personnes qui le sui-
vaient. Les gens l’aimaient et ai-
maient être avec lui. Il guérissait 
les malades et changeait leurs 
vies. Il était empli d’amour et de 
compassion pour ceux qui étaient 
en marge de la société. L’élite re-

ligieuse détestait Jésus. Elle était 
jalouse et n’aimait pas le fait que 
Jésus soit ami avec des pécheurs. 
 Jésus était également un ensei-
gnant. Il racontait des paraboles, 
des histoires de la vie de tous les 
jours, afin d’expliquer ce à quoi 
ressemble le royaume de Dieu. 
Les gens pouvaient, par ses para-
boles, comprendre qui est le Père 
Céleste, ou ce à quoi ressemble 
le paradis. Il leur a enseigné les 
choses les plus importantes de la 
vie. Il a aidé des personnes à com-
prendre ce qu’est une vie juste 
devant Dieu, et leur a montré ce à 
quoi il faut réellement s’attacher 
dans la vie.



Commentaire
Se perdre est très facile. Ne pas 
retrouver le chemin de la maison 
peut nous faire peur. Mais il est 
bon de savoir qu’il existe un che-
min pour rentrer. Il est aussi bon 
de savoir qu’alors que tu t’efforces 

de retrouver ton chemin, il y a 

aussi quelqu’un qui te cherche, et 
qui n’abandonnera pas jusqu’à ce 
qu’il t’ait retrouvé. Jésus s’est lui-
même décrit comme le bon berger, 
qui n’abandonne jamais avant 
d’avoir trouvé ce qui est perdu.
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La brebis perdue
LUC  1 5 : 1 7

Les collecteurs d’impôts et les 
pécheurs restaient aux côtés 

de Jésus pour entendre ce qu’il 
avait à dire. Mais les pharisiens et 
les docteurs de la loi le critiquaient 
et disaient : « Cet homme passe 
son temps avec des pécheurs. Il 
mange même avec eux. »
 Jésus leur a alors adressé cette 
parabole : « Si vous aviez un trou-
peau de cent brebis et qu’une bre-
bis manque, que feriez-vous ? Ne 

laisseriez-vous pas les 99 autres 
pour retrouver celle qui est per-
due ? Une fois retrouvée, ne la 
porteriez-vous pas avec joie sur 
vos épaules en disant à vos voi-
sins  : ‘Réjouissez-vous avec moi  ! 
J’ai trouvé ma brebis qui était 
perdue !’ Je vous le dis, il y a plus 
de joie dans le ciel pour un seul 
pécheur qui se repent que pour 
quatre-vingt-dix-neuf justes qui 
n’ont pas besoin de repentance. »
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SUR LA ROUTE DE JÉRUSALEM, DE NOMBREUX COLLECTEURS D’IM-
PÔTS AINSI QUE D’AUTRES PAÏENS SONT VENUS ÉCOUTER JÉSUS.

ET EN LA TROU-
VANT, VOUS ÊTES SI 
HEUREUX QUE VOUS 
LA PORTEZ SUR VOS 
ÉPAULES POUR LA 
RAMENER À LA MAI-
SON. VOUS COUREZ 
MÊME CHEZ VOS AMIS 
ET VOS VOISINS EN 
DISANT "JE SUIS 
SI HEUREUX ! J’AI 
TROUVÉ LA BREBIS QUI 
ÉTAIT PERDUE !"

CET HOMME AC-
CUEILLE LES PAÏENS, 
ET MÊME, IL MANGE 

AVEC EUX !

SI VOUS AVIEZ CENT BREBIS ET QUE 
VOUS PERDIEZ L’UNE D’ENTRE ELLES, NE 

LAISSERIEZ-VOUS PAS LES QUATRE-
VINGT-DIX-NEUF AUTRES POUR 

ALLER LA CHERCHER ?
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LORSQUE LE MERCENAIRE VOIT VENIR LE LOUP, IL ABANDONNE LES BREBIS 
ET S’ENFUIT ; LE LOUP LES ATTRAPE ET LES DÉVORE. LE MERCENAIRE FUIT 
PARCE QU’IL N’EST QU’UN MERCENAIRE ET QU’IL N’AIME PAS LES BREBIS.

DE MÊME, JE 
VOUS LE DIS, IL Y 

A PLUS DE JOIE DANS 
LE CIEL POUR UN SEUL 

PÉCHEUR QUI SE REPENT 
QUE POUR QUATRE-
VINGT-DIX-NEUF 

JUSTES QUI N’ONT 
PAS BESOIN DE 
REPENTANCE.

JE 
SUIS LE BON 

BERGER, QUI EST 
PRÊT À DONNER SA 

VIE POUR SES 
BREBIS.

JE SUIS LE BON 
BERGER. LE PÈRE 

ME CONNAÎT, ET MOI, JE 
CONNAIS LE PÈRE, TOUT 

COMME LE BERGER CONNAÎT 
SES BREBIS, ET LES BREBIS 

CONNAISSENT LA VOIX 
DU BERGER.



Jésus a continué en disant : « Un 
homme avait deux fils. Le plus 

jeune a un jour dit à son père, ‘Donne-
moi ma part d’héritage.’ Le père a 
alors divisé ses bien entre ses deux 
fils. Quelques jours plus tard, le plus 
jeune a rassemblé ses affaires et s’en 
est allé vers un pays très éloigné, où il 
a dépensé ses biens en vivant dans la 
débauche. 
 Il n’avait plus d’argent lorsqu’une 
famine s’est abattue sur le pays. Il 
s’est donc mis à travailler pour un 
homme de la région, qui l’a envoyé 
dans les champs pour s’occuper des 
pourceaux. Il aurait bien voulu man-
ger de leur nourriture, mais personne 
ne lui en donnait. 
 Enfin, retrouvant la raison, il s’est 
dit : “Tant d’hommes travaillant chez 
mon père mangent en abondance, et 
moi, ici, je meurs de faim ! Je me lève-
rai, j’irai voir mon père et je lui dirai : 
‘Père, j’ai péché contre le ciel et contre 
toi, je ne suis plus digne d’être appelé 
ton fils. Traite-moi comme l’un de tes 
ouvriers.’

 De loin, son père le voyait revenir. 
Il s’est précipité à sa rencontre, l’a ser-
ré dans ses bras et l’a embrassé. Son 
fils lui a dit : ‘Père, j’ai péché contre 
le ciel et contre toi ; je ne suis plus 
digne d’être appelé ton fils.’ Mais le 
père a dit à ses serviteurs : ‘Mettez un 
anneau à son doigt et des chaussures 
à ses pieds. Allez préparer mon meil-
leur veau gras. Car mon fils qui était 
mort est revenu à la vie, il était perdu, 
et il est retrouvé.’
 Pendant ce temps, le frère aîné 
était dans les champs. Alors qu’il ren-
trait chez son père, il a entendu de la 
musique et des danses. Il a demandé 
à l’un des serviteur ce qu’il se passait. 
L’serviteur a répondu : ‘Ton frère est 
de retour, et ton père a fait tuer le 
veau gras parce qu’il est revenu sans 
encombres.’
 Cela a fortement agacé le grand 
frère qui ne voulait pas entrer dans 
la maison. Son père est sorti à sa ren-
contre pour essayer de le convaincre, 
mais il lui a répondu : ‘J’ai travaillé 
dur pour toi toutes ces années, je ne 

Le fils prodigue 
LUC  1 5 : 1 1 - 32
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Commentaire
Dans cette histoire, c’est le fils qui, de 
lui-même, a voulu quitter son foyer. 
Il a été tenté par le monde. Il voulait 
suivre sa propre route, il ne voyait 
pas toutes les bonnes choses qu’il 
avait dans son foyer. Son père était 
triste de le voir repartir, mais il ne 
l’en a pas empêché. Si nous décidons 
d’abandonner Dieu, et de suivre 
notre propre chemin, Dieu ne nous 
en empêchera pas. Le problème, c’est 
que, cela finira en désastre. Pour-
quoi ? Parce que le plan de Dieu pour 
nos vies est bon, mais le plan que 

notre adversaire, le diable, a pour 

nos vies est de dérober, de tuer et de 
détruire. Si nous nous éloignons de 
la protection de Dieu, nous devenons 
une cible pour l’ennemi. 
 Mais Dieu est toujours là, et il nous 
attend. Tout comme le fils prodigue 
dans cette parabole, nous pouvons 
nous détourner du mal à n’importe 
quel moment et rentrer à la mai-
son. Il nous attend les bras grands 
ouverts et il veut nous rendre toutes 
les bonnes choses que nous avions 
encore lorsque nous étions dans sa 
maison.

t’ai jamais désobéi, et tu ne m’as ja-
mais donné ne serait-ce qu’un che-
vreau pour me réjouir avec mes amis. 
Mais lorsque mon frère est rentré à 
la maison, ton fils, qui a dilapidé ton 
argent avec des prostituées, tu as tué 
le veau gras !’ ‘Mon fils, a répondu 

son père, tu es toujours avec moi, et 
tout ce que j’ai t’appartient. Mais il 
fallait être heureux et nous réjouir 
car ton frère était mort, mais main-
tenant, il est en vie. Il était perdu, et 
maintenant, il est retrouvé.’ »
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IL ÉTAIT UN 
HOMME QUI AVAIT 

DEUX FILS. LE PLUS 
JEUNE DIT :

PÈRE, DONNE-
MOI MA PART 
D’HÉRITAGE.

COMBIEN 
D’OUVRIERS 

CHEZ MON PÈRE 
ONT DU PAIN EN 
ABONDANCE, ET 

MOI, ICI, JE MEURS 
DE FAIM !

JE ME LÈVERAI, JE RETOURNERAI VERS MON 
PÈRE ET JE LUI DIRAI : "PÈRE, J’AI PÉCHÉ 
CONTRE DIEU ET CONTRE TOI. JE NE SUIS 
PLUS DIGNE D’ÊTRE APPELÉ TON FILS ; 

TRAITE-MOI COMME L’UN DE TES 
OUVRIERS."

PÈRE, J’AI PÉCHÉ CONTRE 
DIEU ET CONTRE TOI. JE NE 
SUIS PLUS DIGNE D’ÊTRE 

APPELÉ TON FILS.

LE PÈRE A DONC PARTAGÉ SES BIENS ENTRE 
SES DEUX FILS. LE PLUS JEUNE A VENDU SA 
PART QUELQUES JOURS PLUS TARD ET A 
QUITTÉ LA MAISON AVEC L’ARGENT.

IL EST PARTI TRÈS LOIN, ET 
A DÉPENSÉ SON HÉRI-
TAGE EN VIVANT DANS LA 
DÉBAUCHE.

UNE SÉVÈRE FAMINE S’EST ABATTUE SUR LE PAYS, ET IL 
S’EST BIENTÔT RETROUVÉ SANS LE SOU. IL S’EST DONC MIS 
À TRAVAILLER POUR DES HABITANTS DU PAYS : IL S’OCCU-
PAIT DES COCHONS. IL AURAIT BIEN VOULU SE RASSASIER 
DES CAROUGES QUE MANGEAIENT LES COCHONS, MAIS 
PERSONNE NE LUI EN DONNAIT.

SON PÈRE, QUI L’A VU REVENIR DE LOIN, A ACCOURU 
VERS LUI, L’A PRIS DANS SES BRAS, ET L’A COUVERT 
DE BAISERS.
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MAIS LE PÈRE A APPELÉ SES SERVITEURS :

PENDANT CE TEMPS, LE 
FILS AÎNÉ ÉTAIT DANS 
LES CHAMPS. EN REN-
TRANT CHEZ LUI, IL A 
ENTENDU DES CHANTS 
ET DES DANSES.

LE FILS AÎNÉ ÉTAIT SI FURIEUX QU’IL N’A MÊME PAS VOULU ENTRER DANS LA MAISON. 
SON PÈRE EST DONC SORTI POUR LE SUPPLIER DE RENTRER.

APPOR-
TEZ-LUI MA PLUS 

BELLE ROBE ET REVÊTEZ-LE. 
METTEZ UN ANNEAU À SON 

DOIGT ET DES CHAUSSURES À 
SES PIEDS. PUIS ALLEZ, PRENEZ LE 
VEAU GRAS, TUEZ-LE ET PRÉPAREZ 
UN FESTIN ! CAR VOICI, MON FILS 
ÉTAIT MORT, ET IL EST REVENU À 

LA VIE ; IL ÉTAIT PERDU, ET 
MAINTENANT, IL EST 

RETROUVÉ !

TON FRÈRE EST RENTRÉ À LA MAI-
SON, ET TON PÈRE A TUÉ LE VEAU 
GRAS, PARCE QU’IL EST REVE-

NU SAIN ET SAUF.

TOUTES CES ANNÉES, 
J’AI TRAVAILLÉ COMME UN 

ESCLAVE POUR TOI, ET JE N’AI 
JAMAIS MANQUÉ À UN SEUL DE 
TES ORDRES. ET QUE M’AS-TU 

DONNÉ ? RIEN, PAS MÊME UNE 
CHÈVRE POUR QUE JE 

FASSE UN FESTIN 
AVEC MES 

AMIS ! MAIS TON 
FILS, QUI A DÉPENSÉ 

TOUT TON ARGENT AVEC 
DES PROSTITUÉES, TU L’AC-
CUEILLES EN TUANT LE VEAU 
GRAS LORSQU’IL RENTRE À 

LA MAISON !

MON FILS, TU ES TOUJOURS AVEC MOI, 
ET TOUT CE QUE J’AI EST À TOI. MAIS IL 
NOUS FALLAIT NOUS RÉJOUIR, CAR TON 
FRÈRE ÉTAIT MORT, MAIS AUJOURD’HUI IL 
VIT ; IL ÉTAIT PERDU, MAIS À PRÉSENT, IL 

EST RETROUVÉ.



Commentaire
Dans cette parabole, Jésus nous encourage 
à nous conduire avec sensibilité et com-
passion. Qu’importe l’endroit d’où nous 
venons, et la manière dont les autres nous 
perçoivent. Ce qui compte, c’est l’intention 
du cœur. Dans cette histoire, tout le monde 
aurait cru que le prêtre ou que le scribe re-
ligieux aiderait l’homme qui avait été volé, 
mais cela n’a pas été le cas. Celui qui a aidé 
cet homme a été une personne à laquelle 

personne n’aurait songé. Il a été celui qui a 
témoigné de l’amour et de la compassion. 
Il n’a pas pensé à sa propre sécurité, en se 
disant qu’il restait dans un voisinage dan-
gereux juste pour soigner un homme. Il a 
même payé pour la guérison de cet homme. 
Sois comme le Samaritain. Montre de la 
pitié, de la compassion et de l’amour pour 
ceux qui souffrent de quelque manière que 
ce soit, car c’est ce que Jésus demande. 
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Le bon Samaritain
LUC  10 :25-37

Un docteur de la loi s’est un jour pré-
senté à Jésus pour lui poser cette 

question : « Maître, comment hériter de 
la vie éternelle ? » Jésus lui a répondu :  
« Que disent les Ecritures ? Comment les 
interprètes-tu ? » L’homme a répondu :  
« Aime le Seigneur ton Dieu de tout 
ton cœur, de toute ton âme et de toute 
ta pensée, et ton prochain comme toi-
même. » Jésus a répondu : « Tu as bien 
répondu. Fais ceci, et tu vivras. »
 Le docteur de la loi, voulant se jus-
tifier, a ensuite demandé à Jésus : « Et 
qui est mon prochain ? » Jésus a répon-
du : « Un voyageur partait de Jérusalem 
pour aller à Jéricho, lorsqu’il a été encer-
clé par des voleurs. Ils lui ont arraché 
ses vêtements et l’ont battu, avant de 
disparaître et de le laisser pour mort. Un 

prêtre qui passait là a vu l’homme et a 
changé de chemin. La même chose s’est 
produite avec un Lévite. En le voyant à 
terre, il s’est contenté de passer outre.
 « Mais un Samaritain en voyage a eu 
pitié de cet homme. Il s’est dirigé vers 
lui, a versé de l’huile et du vin sur ses 
blessures et a bandé ses plaies. Il a placé 
l’homme sur son âne et l’a emmené dans 
une auberge pour le soigner. Le jour sui-
vant, il a donné deux pièces d’argent à 
l’aubergiste en disant : ‘Prends soin de 
lui. Ce que tu dépenseras de plus, je te 
le rendrai à mon retour.’ Lequel de ses 
trois hommes a été le prochain de ce 
voyageur attaqué par les voleurs ? » 
 Le docteur de la loi a répondu : « Ce-
lui qui l’a traité avec bonté. » Jésus a en-
suite dit : « Va, et fais de même. » 
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SUR LEUR CHEMIN VERS JÉRUSALEM, UN DOCTEUR DE LA 
LOI EST VENU POUR TENDRE UN PIÈGE À JÉSUS :

ILS L’ONT ENCERCLÉ, BATTU, ET L’ONT 
LAISSÉ POUR MORT.

MAÎTRE, QUE FAUT-IL FAIRE  
POUR HÉRITER DE LA VIE 

ÉTERNELLE ?

AIME LE SEIGNEUR TON DIEU DE TOUT 
TON COEUR, DE TOUTE TON ÂME, DE 

TOUTE TA FORCE ET DE TOUTE TA 
PENSÉE, ET "AIME TON PROCHAIN 

COMME TOI-MÊME".

QUE 
DISENT LES 

ECRITURES ? COM-
MENT LES INTER-

PRÈTES-TU ?

QUI EST MON  
PROCHAIN ?

TU AS RAISON. 
FAIS CECI ET TU 

VIVRAS.

IL Y AVAIT UN HOMME 
QUI VOYAGEAIT DE 

JÉRUSALEM À JÉRICHO. 
MAIS DES VOLEURS L’ONT 

ATTAQUÉ.
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OR UN PRÊTRE PASSAIT JUSTEMENT 
PAR LÀ, MAIS EN VOYANT L’HOMME 
ALLONGÉ SUR LE CÔTÉ DE LA ROUTE, 
IL A CHANGÉ DE CHEMIN.

UN LÉVITE QUI PASSAIT LUI AUSSI PAR CE CHEMIN, A AGI DE 
LA MÊME MANIÈRE ET A CHANGÉ DE CHEMIN.

SOUDAIN, UN VOYAGEUR SAMARITAIN EST PASSÉ 
À CÔTÉ DE L’HOMME. SON COEUR S’EST EMPLI DE 
PITIÉ. IL S’EST DIRIGÉ VERS LUI, ET A VERSÉ DE 
L’HUILE ET DU VIN SUR SES PLAIES AVANT DE LES 
BANDER.

IL A ENSUITE PLACÉ L’HOMME SUR SA PROPRE MONTURE ET L’A 
EMMENÉ DANS UNE AUBERGE POUR PRENDRE SOIN DE LUI.

LE JOUR SUIVANT, IL 
A DONNÉ DEUX PIÈCES 
D’ARGENT À L’AUBERGISTE.

PRENEZ 
SOIN DE LUI. 

TOUT CE QUE VOUS 
DÉPENSEREZ EN PLUS 
POUR SES SOINS, JE 
VOUS LE PAIERAI À 

MON RETOUR.

LEQUEL DE CES TROIS 
HOMMES, SELON TOI, A ÉTÉ LE 
PROCHAIN DE L’HOMME QUI 
A ÉTÉ ATTAQUÉ PAR DES 

VOLEURS ?

CELUI 
QUI A AGI 

AVEC BIENVEIL-
LANCE.

TOI AUSSI, 
VAS ET FAIS-EN 

DE MÊME.



Commentaire
Dans cette parabole, Jésus compare nos 
cœurs à différents sols. Dans ce cas, le se-
meur sème la Parole de Dieu. Avoir le cœur 
dur signifie que nous n’acceptons pas la Pa-
role de Dieu en nous et qu’elle ne peut pas 

grandir. Avoir le cœur distrait signifie 

que la Parole de Dieu ne peut pas grandir 
en nous, car tout le reste compte beaucoup 
plus. Mais avoir un cœur doux et à l’écoute 
signifie que la Parole s’y ancrera profondé-
ment, grandira, et portera du fruit dans nos 
vies.
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Le semeur
MATTH I EU  1 3 : 1 -23

Jésus a quitté sa maison et s’est assis 
au bord du lac. La foule qui s’est ras-

semblée autour de lui était si nombreuse, 
qu’il a dû monter dans une barque sur la 
mer. Il les enseignait en utilisant des pa-
raboles. « Un fermier est un jour sorti pour 
semer des graines. Tandis qu’il travaillait, 
une partie de la semence est tombée sur 
le sentier. Les oiseaux sont venus et l’ont 
mangée. Une autre partie est tombée par-
mi les pierres. Comme le sol n’était pas 
profond, elle a poussé rapidement. Mais 
lorsque le soleil s’est levé, les germes ont 
brûlé, et comme elles n’avaient pas de ra-
cines, elles ont séché. Une autre partie est 
tombée parmi les ronces. Mais les ronces 
ont poussé et ont étouffé les graines. En-
fin, une partie est tombée dans la bonne 
terre, et les graines ont donné des germes 
de cent, de soixante, de trente. Que ceux 
qui ont des oreilles pour entendre, en-
tendent ! »
 Les disciples ont demandé à Jésus :  
« Pourquoi leur parles-tu en paraboles ? »
…
Jésus a répondu : « Ecoutez ce que signifie 

la parabole du semeur. Lorsque quelqu’un 
entend la parole de Dieu, mais ne la com-
prend pas, le mal vient et ôte tout ce qui 
a été semé dans son cœur. Ce sont les 
graines qui tombent sur le sentier.
 « Ce qui est tombé parmi les pierres, 
c’est la personne qui entend la Parole 
et qui la reçoit immédiatement avec 
joie, mais comme elle n’a pas de racines, 
elle croit pour un temps. Lorsqu’elle est 
confrontée à la souffrance ou à la persé-
cution pour le royaume, elle chute immé-
diatement.
 « Les graines qui tombent parmi les 
ronces représentent celui qui entend par-
ler du royaume, mais qui se laisse étouffer 
par les soucis et les richesses trompeuses 
du monde, et qui ne porte donc pas de 
fruits.
 « Les graines qui tombent dans la bonne 
terre, c’est celui qui entend parler du 
royaume, qui comprend ce qu’il a entendu, 
et porte du fruit, l’un cent, l’autre 
soixante, l’autre trente. »
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JÉSUS VOYAGEAIT DANS TOUTE LA GALILÉE, RÉPANDANT LA BONNE 
NOUVELLE DU ROYAUME DE DIEU.

IL UTILISAIT DES PARABOLES POUR DIRE CES CHOSES À LA FOULE ; 
IL NE LES DISAIT JAMAIS SANS UTILISER DE PARABOLES.

ET TANDIS QU’IL TRAVAILLAIT, UNE PARTIE DE LA SEMENCE EST TOM-
BÉE SUR LE SENTIER. LES OISEAUX SONT VENUS ET L’ONT MANGÉE.

UNE PARTIE DE LA SEMENCE EST TOMBÉE SUR LE SOL ROCAILLEUX, CE 
QUI A FAIT GERMER RAPIDEMENT LES GRAINES. MAIS LE SOLEIL A BRÛLÉ 
CES JEUNES PLANTES, ET COMME LEURS RACINES N’ÉTAIENT PAS ASSEZ 
PROFONDES, ELLES ONT TRÈS RAPIDEMENT SÉCHÉ.

UNE AUTRE PARTIE EST TOMBÉE PARMI LES RONCES. LES 
RONCES ONT POUSSÉ ET LES ONT ÉTOUFFÉES.

ECOUTEZ TOUS ! UN 
HOMME SEMAIT DES 

GRAINES.
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MAIS UNE PARTIE EST TOMBÉE DANS DE LA BONNE TERRE :  
CERTAINES ONT DONNÉ CENT GRAINS, D’AUTRES SOIXANTE,  
ET D’AUTRES TRENTE.

POURQUOI PARLES-TU EN 
PARABOLES ?

A VOUS, LE SE-
CRET DU ROYAUME 
DE DIEU VOUS A ÉTÉ 

RÉVÉLÉ. MAIS LES 
AUTRES, CEUX DU 

DEHORS, DOIVENT EN-
TENDRE CES CHOSES 
AU MOYEN DE PARA-

BOLES.

VOICI CE QUE CETTE PARABOLE SIGNI-
FIE : LA SEMENCE, C’EST LA PAROLE 

DE DIEU. CEUX QUI L’ENTENDENT, MAIS 
QUI NE LA COMPRENNENT PAS SONT 

COMME LA SEMENCE QUI TOMBE SUR 
LE SENTIER. LE DIABLE VIENT ET DÉ-

VORE CE QUI A ÉTÉ SEMÉ.

LA SEMENCE QUI TOMBE PARMI LES ROCHERS SONT CEUX QUI 
ENTENDENT LA PAROLE ET LA REÇOIVENT AVEC JOIE. MAIS ELLE 

NE PREND PAS RACINE EN EUX, ILS CROIENT UN TEMPS, ET 
LORSQUE SURVIENNENT LES TRIBULATIONS, ILS 

CHUTENT.

LA SEMENCE QUI TOMBE DANS LES RONCES RE-
PRÉSENTE CEUX QUI ENTENDENT LE MESSAGE MAIS 

QUI SE LAISSENT ETOUFFER PAR LEURS SOUCIS, 
LEURS RICHESSES ET LES PLAISIRS DE CE 

MONDE, ET QUI NE PRODUISENT PAS 
DE FRUITS.

ENFIN, 
LA SEMENCE QUI 

TOMBE DANS LA BONNE 
TERRE, CE SONT CEUX QUI 

ENTENDENT LE MESSAGE, QUI 
L’ACCUEILLENT DANS LEUR COEUR 

DROIT ET OBÉISSANT, ET QUI 
PERSISTENT JUSQU’À CE 

QU’ILS PORTENT DES 
FRUITS.



Commentaire
Dans cette parabole, Jésus compare 
notre vie à une maison. De l’exté-
rieur, on ne peut pas deviner si la 
maison a de bonnes fondations. Si 
tu entends la Parole de Dieu et que 
tu fais ce qu’elle demande, alors, 
c’est comme si tu bâtissais ta mai-
son sur le roc : c’est une fondation 
ferme et sûre. Mais si tu entends la 
Parole de Dieu et que tu ne fais pas 

ce qu’elle demande, c’est comme 

si tu bâtissais ta maison sur le sable. 
Lorsqu’apparaîtront les tempêtes 
de la vie, on verra très bien qui est 
celui qui a bâti sa maison sur la pa-
role de Dieu, ferme et sûre. Il est si 
important de vivre de la manière 
dont Dieu le demande. Il te semble-
ra parfois plus facile de vivre autre-
ment. Avec le temps, tu sauras si tes 
fondations sont solides.
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Le fou et le sage
MATTH I EU  7 : 24 -27

Voici une parabole que Jésus a 
dite : « Quiconque entend ma 

parole et la met en pratique est tel 
un homme sage qui a construit sa 
maison sur le roc. La pluie est ve-
nue, la rivière a grossi, et les vents 
se sont levés contre la maison, 
mais elle n’est pas tombée, car elle 

était construite sur le roc. 
 « Mais celui qui entend mes pa-
roles et qui ne les met pas en pra-
tique est tel un homme fou qui a 
construit sa maison sur le sable. La 
pluie est tombée, les vents se sont 
levés contre cette maison, et elle 
est tombée avec fracas. »
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TOUTE PERSONNE QUI ENTEND MES PAROLES ET  
QUI M’OBÉIT EST TEL UN HOMME SAGE QUI A BÂTI  

SA MAISON SUR LE ROC. 

IL A CREUSÉ PROFONDÉMENT LA 
ROCHE AFIN DE CONSTRUIRE DES 
BASES SOLIDES.

LA PLUIE, LES FLOTS ET LE 
VENT SE SONT DÉCHAÎNÉS 
CONTRE CETTE MAISON.
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... ET ELLE EST TOMBÉE 
AVEC FRACAS !

MAIS ELLE A TENU FERME, 
CAR ELLE ÉTAIT BÂTIE SUR 
LE ROC.

MAIS QUICONQUE ENTEND MES PAROLES ET N’Y PREND PAS 
GARDE EST TEL UN HOMME FOU 
QUI A BÂTI SA MAISON SUR LE 
SABLE.

LA PLUIE EST VENUE, 
LES INONDATIONS AUS-
SI, LE VENT A SOUFFLÉ 
CONTRE LA MAISON.



Commentaire
Le pharisien était un religieux qui es-
sayait sans doute de devenir un homme 
saint par tous les moyens possibles. Il se 
voyait comme un homme bon. Il suivait 
toujours les règles religieuses et était cer-
tain que, si Dieu devait aimer quelqu’un, 
c’était bien lui. Le collecteur d’impôts, 
cependant, était détesté par la plupart 
des gens, probablement parce qu’il leur 

mentait et les volait. Mais au fond de 

son cœur, le collecteur d’impôts était par-
donné. L’autre homme, le pharisien reli-
gieux, était si certain de sa droiture qu’il 
n’a même pas demandé la clémence de 
Dieu. Il est donc reparti sans être pardon-
né ou béni par Dieu. Cette parabole nous 
enseigne que Dieu voit dans nos cœurs et 
qu’il nous pardonne lorsque nous implo-
rons sa miséricorde. 
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Le Pharisien et le  
collecteur d’impôts

LUC  1 8 :9 - 1 4

Jésus a raconté cette parabole à ceux 
qui pensent être justes et qui re-

gardent les autres de haut. 
 « Deux hommes sont allés au temple 
pour prier. L’un était un pharisien, 
l’autre, un collecteur d’impôts. Le Pha-
risien se tenait debout et priait ainsi : 
‘Seigneur, je te remercie de ce que je ne 
suis pas comme les autres hommes, vo-
leurs, criminels, adultères, ou comme 
ce collecteur d’impôts. Je jeûne deux 

fois par semaine, et je te donne un 

dixième de mon revenu.’
 « Mais le collecteur d’impôts se te-
nait à distance. Il n’osait même pas 
lever les yeux au ciel. Au lieu de quoi, 
il se frappait la poitrine en disant : ‘Sei-
gneur, pardonne-moi, car je suis un pé-
cheur !’
 « Je vous le dis, a dit Jésus, ce collec-
teur d’impôts est celui qui plaît le plus 
à Dieu. Quiconque s’élève sera abaissé 
et quiconque s’abaisse sera élevé. »
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JE TE REMERCIE, 
SEIGNEUR, CAR 
JE NE SUIS PAS 

ENVIEUX, MALHON-
NÊTE OU ADULTÈRE, 
COMME TOUS LES 

AUTRES.

MERCI DE CE QUE JE NE SUIS 
PAS COMME CE COLLECTEUR 

D’IMPÔTS.

JÉSUS A 
ÉGALEMENT DIT 
UNE PARABOLE 
POUR CEUX QUI 
S’APPUIENT SUR 
LEUR PROPRE 
DROITURE ET 
QUI MÉPRISENT 
LES AUTRES.

DEUX HOMMES SE TROUVAIENT AU TEMPLE POUR PRIER : L’UN 
ÉTAIT UN PHARISIEN...

ET L’AUTRE, UN COLLEC-
TEUR D’IMPÔTS.

LE PHARISIEN SE DONNAIT DES GRANDS AIRS ET PRIAIT EN DISANT :
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LE COLLECTEUR D’IMPÔTS, LUI, N’OSAIT MÊME PAS LEVER LE 
VISAGE.JE JEÛNE DEUX FOIS PAR SEMAINES,  

ET JE TE DONNE UN DIXIÈME DE  
MON REVENU.

SEIGNEUR, AIE PITIÉ 
DE MOI QUI NE SUIS 

QU’UN PÉCHEUR.

JE VOUS LE DIS, CE 
COLLECTEUR D’IMPÔTS 

PLAÎT DAVANTAGE À DIEU 
QUE CE PHARISIEN. CAR 
CEUX QUI CHERCHENT 
À S’ÉLEVER SERONT 

ABAISSÉS, ET 
CEUX QUI 

CHERCHENT À 
S’ABAISSER SERONT 

ÉLEVÉS.



Commentaire
Cette parabole commence avec Pierre qui 
demande à Jésus combien de fois il doit par-
donner les autres. Jésus parle d’un homme 
dont l’immense dette a été annulée afin 
qu’il ne doive plus un centime au roi. Mais 
cet homme est sorti et a refusé d’annuler 
la dette d’une personne qui ne lui devait 
que peu d’argent. Un autre serviteur du roi, 

ayant vu ce qu’il s’était passé, en a infor-

mé le roi. Comment un homme qui avait 
reçu tant de miséricorde pouvait-il agir si 
méchamment ? Jésus explique que lorsque 
nous recevons le pardon et la miséricorde 
pour nos péchés, cela doit nous pousser à 
agir de même envers les autres. Cela est 
peut-être difficile, mais le pardon est puis-
sant. Pardonner les autres nous libère.
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Le serviteur ingrat
MATTH I EU  1 8 : 2 1 -35

Pierre a demandé à Jésus : « Combien 
de fois dois-je pardonner mon frère, 

s’il pèche contre moi ? Sera-ce jusqu’à 
sept fois ? »
 Jésus lui a répondu : « Non pas sept 
fois, mais soixante-dix fois sept fois. C’est 
pourquoi le royaume de Dieu est comme 
un roi qui voulait surveiller le travail de 
ses serviteurs. Après avoir fait des re-
cherches, on lui a amené un homme qui 
lui devait des millions. Comme il ne pou-
vait payer, le roi a ordonné qu’il soit ven-
du, lui, sa femme et ses enfants, comme 
esclaves, afin de payer la dette. 
 « Le serviteur, tombant à genoux s’est 
écrié : ‘Sois patient avec moi ! Je te paie-
rai tout ce que je te dois !’ Le roi a eu pitié 
de lui et a annulé sa dette. 

 « Mais lorsque le serviteur a 
quitté le roi, il a vu l’un de 

ses serviteurs qui lui devait 
une toute petite somme 

d’argent. Il l’a attrapé par la gorge en lui 
disant : ‘Paie-moi ce que tu me dois !’ Son 
serviteur est tombé à genoux en disant : 
‘Sois patient avec moi, je te paierai !’ Mais 
l’homme a refusé. Au contraire, il l’a mis 
en prison jusqu’à ce qu’il ait payé ce qu’il 
devait. 
 Lorsque les autres serviteurs ont ap-
pris ce qui était arrivé, ils ont été très ef-
frayés et ont accouru vers le roi pour tout 
lui raconter. Le roi a ensuite appelé le ser-
viteur pour lui dire : ‘Méchant serviteur ! 
J’avais annulé l’intégralité de ta dette car 
tu me l’avais demandé. N’aurais-tu pas 
dû te montrer miséricordieux avec ton 
serviteur, comme je me suis montré mi-
séricordieux envers toi ?” Dans sa grande 
colère, le roi a ordonné que l’homme soit 
puni jusqu’à ce qu’il ait payé tout ce qu’il 
devait. C’est ainsi qu’agira mon Père cé-
leste envers vous, si vous ne pardonnez 
pas les autres de tout votre cœur. » 
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MAÎTRE, SI MON FRÈRE PÈCHE CONTRE 
MOI, COMBIEN DE FOIS DOIS-JE LE 

PARDONNER ? SEPT FOIS ?

NON, PAS SEULEMENT SEPT FOIS, 
MAIS SOIXANTE-DIX FOIS SEPT 

FOIS.

SOIS PATIENT ENVERS 
MOI, ET JE TE PAIERAI 

TOUT ! 

CAR AINSI EST LE ROYAUME DE DIEU. IL Y AVAIT UN ROI QUI AVAIT DÉCI-
DÉ DE VÉRIFIER LES COMPTES DE SES SERVITEURS. IL COMMENÇAIT TOUT 
JUSTE LORSQUE L’ON A FAIT ENTRER L’UN D’ENTRE EUX, QUI LUI DEVAIT UNE 
ÉNORME SOMME D’ARGENT. 

COMME LE SERVITEUR 
N’AVAIT PAS ASSEZ 
D’ARGENT POUR RÉGLER 
SA DETTE, LE ROI L’A 
VENDU COMME ESCLAVE, 
LUI, SES ENFANTS ET SA 
FEMME, AFIN DE PAYER SA 
DETTE.  

LE ROI A EU PITIÉ DE LUI ET  
A ACCEPTÉ. 

L’HOMME EST ENSUITE ALLÉ VOIR SES 
PROPRES SERVITEURS, QUI LUI DEVAIENT UN 
PEU D’ARGENT. 
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PAIE-MOI 
CE QUE TU ME 

DOIS ! 

SOIS PATIENT ENVERS 
MOI, ET JE TE PAIERAI 

TOUT ! 

SERVITEUR INGRAT ! J’AI EFFACÉ LA 
SOMME QUE TU ME DEVAIS, PARCE 

QUE TU ME L’AVAIS DEMANDÉ. 

TU AURAIS 
DÛ TE MON-

TRER MISÉRICOR-
DIEUX ENVERS TON 
SERVITEUR, TOUT 

COMME JE ME SUIS 
MONTRÉ MISÉRI-
CORDIEUX EN-

VERS TOI. 

C’EST AINSI QUE MON 
PÈRE VOUS TRAITERA, SI 
VOUS NE PARDONNEZ 
PAS VOS FRÈRES DE 
TOUT VOTRE CŒUR.

LES AUTRES SERVITEURS, AYANT VU CE QUI ÉTAIT ARRIVÉ, SONT 
ALLÉS VOIR LE ROI, ET LUI ONT TOUT RACONTÉ. 

MAIS L’HOMME A REFUSÉ. AU 
CONTRAIRE, IL A FAIT JETER SON 
SERVITEUR EN PRISON JUSQU’À CE 
QU’IL AIT REMBOURSÉ SA DETTE. 

LE ROI A FAIT VENIR LE SERVITEUR. 

LE ROI ÉTAIT FURIEUX, ET A FAIT JETER LE SERVITEUR EN PRISON, JUSQU’À CE 
QU’IL AIT PAYÉ LA SOMME ENTIÈRE. 



Commentaire
Jésus a été invité dans la maison d’un homme 
religieux. Là, une femme que tout le monde mé-
prisait à cause de la vie qu’elle menait est entrée 
dans la pièce, pleurant et embrassant les pieds 
de Jésus. Elle a pris une bouteille de parfum très 
cher, et a lavé les pieds de Jésus avec. Elle avait 
probablement dépensé tout ce qu’elle avait pour 
acheter ce parfum, mais elle l’a fait pour montrer 
l’amour qu’elle portait à Jésus, et combien elle se 
repentait de son mode de vie. L’homme religieux, 
le propriétaire de la maison, était très contrarié 
de voir cette femme dans sa maison, et de voir ce 
qu’elle avait fait. Mais Jésus a valorisé la femme 

devant tout le monde, en expliquant que seul 

celui qui a été pardonné peut comprendre la va-
leur du pardon, et peut alors trouver facile de par-
donner les autres. Jésus a ensuite dit à la femme 
que ses péchés étaient pardonnés. Il pouvait le 
dire car il connaissait le cœur de la femme. Cela a 
également contrarié les personnes présentes, qui 
s’efforçaient de vivre de manière juste, de suivre 
les règles, et à présent, Jésus venait de pardonner 
une femme qui vivait une mauvaise vie. Mais 
Jésus connaît l’état des cœurs, et ses péchés lui 
étaient pardonnés. Il en est de même aujourd’hui. 
Quiconque demande pardon à Jésus pour ses pé-
chés a une nouvelle vie en lui.

Un pharisien avait invité Jésus à manger 
chez lui. Jésus est donc venu, et s’est as-

sis pour manger. Dans cette ville vivait une 
femme qui vivait une vie de pécheresse. Lors-
qu’elle a découvert que Jésus était entré chez ce 
pharisien, elle a apporté une jarre de parfum, 
et s’est tenue derrière Jésus en pleurant. Elle a 
commencé à mouiller ses pieds de ses larmes 
et à les essuyer avec ses cheveux. Elle a ensuite 
embrassé ses pieds et les a enduits de parfum. 
Le pharisien qui avait invité Jésus, voyant cela, 
s’est dit en lui-même : « Si cet homme était 
réellement prophète, il saurait de quelle espèce 
est la femme qui le touche ! »
 Jésus lui a dit : « Simon, j’ai quelque chose à 
te dire. » Simon a répondu : « Seigneur, parle. » 
Jésus a continué : « Deux personnes devaient 
de l’argent à un créancier. L’un d’entre eux 
devait cinq cent pièces d’argent, et l’autre cin-
quante. Comme ni l’un ni l’autre ne pouvait 
payer, il a annulé leurs dettes. Lequel l’aimera 
le plus ? » 

 Simon a répondu : « Celui auquel, je pense, il 
a le plus remis. » Jésus a dit : « Tu as raison. »
 Il s’est ensuite tourné vers la femme et a dit : 
« Vois-tu cette femme ? Je suis entré chez toi, 
et tu ne m’as même pas donné d’eau pour la-
ver mes pieds, mais elle, elle les a trempés de 
ses larmes, et les a essuyés de ses cheveux. Tu 
ne m’as même pas embrassé, mais elle, elle n’a 
cessé d’embrasser mes pieds. Tu n’as pas versé 
d’huile sur ma tête, mais elle, elle a recouvert 
mes pieds de parfum.
 « Je te le dis, elle a été pardonnée pour de 
nombreux péchés. C’est la raison pour laquelle 
elle montre tant d’amour. Mais celui auquel on 
pardonne peu, aime peu. »
 Il s’est ensuite tourné vers elle : « Tes péchés 
te sont pardonnés. »
 Les autres invités se sont alors demandé : 
« Qui est celui-ci, qui pardonne même les pé-
chés ? » Jésus a dit à la femme : « Ta foi t’a sau-
vée. Va en paix. »
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Les deux débiteurs  LUC  7  :  36-50
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IL Y AVAIT DEUX HOMMES 
QUI DEVAIENT DE 
L’ARGENT À UN CRÉAN-
CIER. L’UN LUI DEVAIT 
CINQ CENT PIÈCES 
D’ARGENT, ET L’AUTRE, 
CINQUANTE. LE CRÉAN-
CIER A ANNULÉ LA DETTE 
CAR NI L’UN NI L’AUTRE 
NE POUVAIT PAYER. 

SI CET HOMME ÉTAIT RÉELLEMENT PROPHÈTE, IL 
SAURAIT DE QUELLE NATURE EST LA FEMME QUI 

LE TOUCHE, IL SAURAIT QU’ELLE MÈNE UNE 
VIE DE PÉCHEUR ! 

SIMON, J’AI QUELQUE 
CHOSE À TE DIRE. 

OUI, 
MAÎTRE,  
DIS-MOI. 

A TON AVIS, LEQUEL 
D’ENTRE EUX L’AIMERA 

LE PLUS ? 

CELUI, JE PENSE,  
AUQUEL IL A LE PLUS 

REMIS. 
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TU AS RAISON. VOIS-TU CETTE FEMME ? JE SUIS ENTRÉ DANS TA 
MAISON, ET TU NE M’AS MÊME PAS DONNÉ D’EAU POUR ME LAVER LES 
PIEDS, MAIS ELLE, ELLE LES A LAVÉS DE SES LARMES ET LES A SÉCHÉS 

AVEC SES CHEVEUX. 

TU NE M’AS MÊME PAS ACCUEILLI D’UN 
BAISER, MAIS ELLE N’A PAS CESSÉ 
D’EMBRASSER MES PIEDS DEPUIS 

QUE JE SUIS ENTRÉ. 

TU NE M’AS PAS DONNÉ 
D’HUILE POUR MA TÊTE, 

MAIS ELLE, ELLE A 
VERSÉ DU PARFUM 
SUR MES PIEDS. 

JE TE LE DIS, L’AMOUR QU’ELLE A TÉMOIGNÉ MONTRE QUE 
SES PÉCHÉS ONT ÉTÉ PARDONNÉS. MAIS CELUI À QUI 

ON PARDONNE PEU, AIME PEU. 

TES PÉCHÉS TE SONT  
PARDONNÉS. 

QUI EST CELUI-CI, QUI 
PARDONNE MÊME LES 

PÉCHÉS ? 

TA FOI T’A 
SAUVÉE ; VA EN 

PAIX.



Commentaire
Parfois, on se surprend à penser : ‘Si 
j’étais riche, j’aurais tout ce que je 
veux ! ‘Les gens essaient toujours de 
s’enrichir, et ils ne pensent qu’à cela. 
L’appât du gain emprisonne leurs 
âmes. Certaines personnes se fichent 
de faire du mal aux autres ou de les 
tromper, si c’est pour devenir riche. 
L’homme de cette parabole pensait 
tout avoir. Il avait enfin atteint son 
rêve de devenir riche. Mais Dieu l’a 

appelé insensé ! L’homme riche 

n’avait pas pensé qu’un jour, il lais-
serait toutes ses richesses derrière lui. 
Personne, dans le monde, ne naît avec 
des richesses, et personne ne peut les 
emporter quand il meurt. Mais tu 
peux décider de construire d’autres 
types de richesses, des richesses qui 
durent éternellement. Investis dans 
le royaume à venir, en parlant aux 
autres de Jésus et en leur montrant la 
voie vers le ciel. 
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L’insensé riche
LUC  12 : 16 -2 1

Jésus a raconté la parabole sui-
vante : « Il y avait un homme 

dont le champ avait donné de 
belles récoltes. Il s’est donc dit : 
‘Que faire ? Je n’ai pas assez de 
place pour toutes ces récoltes ! Je 
sais, a-t-il pensé. J’abattrai mes 
greniers et j’en construirai de plus 
grands, et là, je placerai toutes 
mes récoltes. Ensuite je me dirai : 
‘Réjouis-toi ! Tu as tout ce dont tu 

as besoin pour de nombreuses an-
nées ! Mange, bois, et divertis-toi !’’
 Mais Dieu lui a dit : ‘Insensé  ! 
Cette nuit-même, tu perdras la 
vie. Et toutes ces récoltes, pour qui 
seront-elles ?’
 C’est ce qui arrive à ceux qui 
amassent des trésors pour eux-
mêmes, mais qui ne sont pas 
riches devant Dieu.’
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MAÎTRE, DIS À MON FRÈRE DE ME 
DONNER LA PART D’HÉRITAGE 

QUI ME REVIENT. 

MON AMI, QUI M’A DONNÉ LE 
DROIT DE JUGER OU DE DIVI-

SER VOTRE HÉRITAGE ? 
VEILLEZ ET GARDEZ-VOUS DE 

TOUTE ESPÈCE D’ENVIE ; CAR LA 
VIE, CE N’EST PAS CE QUE VOUS 
POSSÉDEZ, QUE VOUS SOYEZ 

RICHE OU PAUVRE. 

JE N’AI PAS ASSEZ 
DE PLACE POUR 

GARDER TOUT MON 
BLÉ. QUE FERAI-JE 

? 

JE SAIS : J’ABATTRAI TOUS MES 
GRENIERS ET J’EN CONSTRUIRAI 

DE PLUS GRANDS, ET LÀ, JE GAR-
DERAI MON BLÉ ET MES AUTRES 

BIENS. 

ENSUITE, JE ME 
DIRAI : SOIS HEU-

REUX ! TU AS TANT 
DE BIENS, POUR 
SI LONGTEMPS ! 
PROFITE DE LA VIE, 

MANGE, BOIS, ET 
RÉJOUIS-TOI ! 

INSENSÉ ! CETTE NUIT-
MÊME, TON ÂME TE SERA 
REDEMANDÉE ; ET TOUTES 
CES CHOSES QUE TU AS 
AMASSÉES, POUR QUI  

SERA-CE ? 

AINSI SERONT TRAITÉS CEUX QUI AMASSENT DES 
RICHESSES POUR EUX-MÊMES, MAIS QUI SONT 

PAUVRES DEVANT DIEU.

IL ÉTAIT UN HOMME RICHE QUI AVAIT EU UNE 
BONNE RÉCOLTE DANS SON CHAMP DE BLÉ. 

MAIS DIEU A DIT : 



Commentaire
Cette parabole ressemble à celle de l’insensé 
riche. Dans cette histoire, le riche a tout ce qu’il 
désire sur terre, mais un jour, il doit abandon-
ner toutes ses richesses. Pendant sa vie, il ne 
s’est pas tourné vers Dieu. Il n’a pas remarqué 
qu’un homme nommé Lazare suppliait qu’on 
lui donne à manger. A présent, l’homme riche 
souffre dans le séjour des morts, là où ceux 
qui ne se repentent pas devant Jésus finissent.

 Lazare a demandé de l’aide à Dieu, et, en 
mourant, des anges l’ont emmené à l’endroit 
où ceux qui ont demandé pardon pour leurs 
péchés vont. Cette parabole nous montre 
une chose de manière certaine : l’importance 
d’être pardonné par Christ, car après cette vie, 
nous serons avec lui dans l’éternité, même si 
nos vies ont été difficiles. La vie est courte ; 
l’éternité est infinie.
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L’homme riche et Lazare
LUC  16 : 19 -3 1

Il y avait un homme riche qui portait de 
beaux vêtements et organisait tous les 

jours de grands festins luxueux. Il y avait 
également un homme pauvre appelé La-
zare, qui était couvert d’ulcères. Il venait 
manger les miettes qui tombaient de la 
table du riche. Même les chiens venaient 
lécher ses plaies. Le pauvre homme est 
mort, et il a été porté par les anges dans le 
sein d’Abraham. 
 L’homme riche est mort, lui aussi, et il a 
été enterré. Il souffrait en enfer, et comme 
il levait les yeux, il a vu Abraham au loin, 
et Lazare, dans son sein. Il l’a appelé : ‘Père 
Abraham ! Aie pitié de moi, et envoie La-
zare tremper le bout de son doigt dans 
l’eau afin de me rafraîchir la langue, car je 
souffre cruellement dans cette flamme.’
 « Mais Abraham a répondu : ‘Mon en-
fant, souviens-toi que pendant ta vie, tu 
possédais tout, tandis que Lazare n’avait 

rien. A présent, il est consolé, et toi tu 
souffres. En outre, il y a entre nous et vous 
un précipice, de sorte que ceux qui vou-
draient aller de chez nous vers vous, ou 
de chez vous vers nous, ne puissent pas le 
faire.’
 « L’homme a dit : ‘Dans ce cas, mon 
père, je te le demande, envoie Lazare dans 
la maison de mon père, car j’ai cinq frères. 
Qu’il les mette en garde, afin qu’ils ne 
viennent pas, eux-aussi, souffrir ici.’ Abra-
ham a répondu : ‘Ils ont Moïse et les pro-
phètes. Qu’ils les écoutent.’
 « ‘Mais, Père Abraham, a-t-il répondu, 
si quelqu’un d’entre les morts revenait 
et leur parlait, ils se repentiraient.’ Abra-
ham lui a dit : ‘S’ils n’écoutent pas Moïse 
et les Prophètes, ils ne seront pas convain-
cus non plus par une personne revenant 
d’entre les morts.’ »
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IL Y AVAIT UN 
HOMME RICHE 
QUI S’HABIL-
LAIT DE VÊTE-
MENTS TRÈS 
CHERS ET 

VIVAIT DANS 
LE LUXE TOUS 
LES JOURS. 

IL Y AVAIT AUSSI UN PAUVRE HOMME APPELÉ LAZARE, COUVERT 
D’ULCÈRES, QUI SE TENAIT SOUVENT À LA PORTE DE L’HOMME 
RICHE AFIN DE MANGER LES MIETTES QUI TOMBAIENT DE SA 
TABLE. 

L’HOMME PAUVRE EST FINALEMENT 
MORT, ET A ÉTÉ PORTÉ PAR LES 
ANGES DANS LE SEIN D’ABRAHAM. 

L’HOMME RICHE, LUI, A ÉTÉ ENTERRÉ. 

PÈRE ABRAHAM ! AIE PITIÉ DE MOI, ET EN-
VOIE LAZARE TREMPER LE BOUT DE SON 
DOIGT DANS L’EAU AFIN DE ME RAFRAÎ-

CHIR LA LANGUE, CAR JE SOUFFRE 
CRUELLEMENT DANS CE FEU ! 
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RAPPELLE-TOI, MON FILS, QUE PENDANT TA VIE, TU POSSÉDAIS 
TOUT, TANDIS QUE LAZARE, LUI, N’AVAIT RIEN. MAINTENANT, LA-

ZARE EST ICI CONSOLÉ, ET TOI TU SOUFFRES. 

D’AUTRE PART, IL Y A 
ENTRE VOUS ET NOUS UN 
FOSSÉ, AFIN QUE CEUX 
QUI VOUDRAIENT VENIR 

DE NOTRE CÔTÉ, OU 
CEUX QUI VOU-
DRAIENT ALLER DE 
VOTRE CÔTÉ NE LE 

PUISSENT PAS.

ALORS, JE T’EN SUPPLIE, PÈRE 
ABRAHAM, ENVOIE LAZARE DANS 

LA MAISON DE MON PÈRE, CAR J’AI 
CINQ FRÈRES. ENVOIE-LE, AFIN 
QU’EUX, AU MOINS, PUISSENT 
ÉCHAPPER À CET ENDROIT DE 

SOUFFRANCE. 

TES FRÈRES ONT 
MOÏSE ET LES 

PROPHÈTES POUR 
LES AVERTIR ; 

C’EST EUX QU’ILS 
DOIVENT ÉCOUTER. 

CE N’EST PAS ASSEZ, 
PÈRE ABRAHAM ! CAR 

SI QUELQU’UN REVENAIT 
D’ENTRE LES MORTS 

POUR LES AVERTIR, ILS 
SE REPENTIRAIENT DE 

LEURS PÉCHÉS. 

S’ILS N’ÉCOUTENT PAS MOÏSE ET LES PROOPHÈTES, ILS 
NE SE LAISSERONT PAS NON PLUS CONVRAINCRE PAR 

QUELQU’UN QUI REVIENDRAIT DES MORTS.  
 



Commentaire
Dans cette parabole, Jésus nous dit 
que Dieu est toujours à l’écoute de 
nos prières. Il veut que nous venions à 
lui, toujours. Il veut nous entendre lui 
demander de l’aide. Parfois, il nous 
faut prier un peu plus longtemps, 
sans abandonner. Il nous apprend 
à persévérer dans la prière jusqu’à 
ce que nous obtenions ce qui est bon 

pour nous, tout comme cette veuve 

insistante. Mais il nous dit aussi qu’il 
est un père aimant, qui subvient 
toujours aux besoins de ses enfants. 
Il peut arriver qu’il ne le fasse pas 
comme nous nous y attendons, mais 
il répond toujours à nos besoins. Si tu 
veux réellement que quelque chose 
arrive, prie le Seigneur avec persévé-
rance. 
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La veuve insistante 
LUC  1 8 : 1 - 8

Jésus a raconté une parabole qui 
montre qu’il faut toujours prier 

et ne jamais se relâcher. 
 « Il y avait un juge, qui ne crai-
gnait pas Dieu et ne respectait 
personne. Il y avait aussi dans ce 
pays une veuve qui ne cessait de 
venir voir le juge en lui disant : 
‘Fais-moi justice de ma partie ad-
verse !’ Pendant longtemps, il a 
refusé, mais un jour, il a fini par 
se dire : ‘Bien que je ne craigne 
pas Dieu, et que je ne respecte 

personne, néanmoins, parce que 
cette veuve m’importune, je ferai 
ce qu’elle demande.’ »
 Le Seigneur a dit : « Ecoutez 
ce que dit ce juge inique. Et Dieu 
ne ferait pas justice à ses élus 
qui crient à lui jour et nuit ? Il les 
écoute patiemment. Je vous le dis, 
il leur rendra justice en son temps. 
Mais lorsque le Fils de l’homme 
viendra sur terre, y trouvera-t-il la 
foi ? »
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FAIS-MOI JUSTICE 
DE MA PARTIE  
ADVERSE ! 

FAIS-MOI  
JUSTICE DE MA 

PARTIE  
ADVERSE ! 

JÉSUS A RACONTÉ 
À SES DISCIPLES 
UNE PARABOLE QUI 
MONTRE QU’IL FAUT 
TOUJOURS PRIER 
ET NE JAMAIS SE 
DÉCOURAGER. 

IL Y AVAIT UN JUGE, DANS UNE 
PETITE VILLE, QUI NE CRAIGNAIT 
PAS DIEU ET QUI NE RESPECTAIT 
PERSONNE. 

IL Y AVAIT AUSSI UNE PAUVRE VEUVE QUI NE CESSAIT DE 
VENIR LE VOIR. 
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PENDANT LONGTEMPS, LE JUGE A REFUSÉ, MAIS  
FINALEMENT… FAIS-MOI JUSTICE DE MA  

PARTIE ADVERSE ! 

BIEN QUE JE NE CRAIGNE PAS DIEU ET QUE JE NE 
RESPECTE PERSONNE, NÉANMOINS, PARCE QUE 
CETTE VEUVE M’IMPORTUNE, JE FERAI EN SORTE 

QU’ELLE OBTIENNE CE À QUOI ELLE A 
DROIT. 

SI JE NE LE FAIS PAS, 
ELLE N’ARRÊTERA 

PAS DE VENIR ME 
VOIR ! 

VOYEZ CE QUE DISAIT CE  
JUGE CORROMPU. 

ET DIEU NE VIENDRAIT 
PAS EN AIDE À CEUX QUI 

CRIENT À LUI JOUR ET 
NUIT ? 

JE VOUS LE DIS, IL LEUR 
VIENDRA EN AIDE, ET TRÈS 

VITE. MAIS LE FILS DE L’HOMME, 
QUAND IL VIENDRA SUR LA 
TERRE, Y TROUVERA-T-IL 

DE LA FOI ?



Commentaire
Cette parabole explique la manière dont 
Dieu prépare le festin céleste auquel tout 
le monde est convié. Les invitations ont été 
distribuées, et tout homme, toute femme, 
et tout enfant sont invités à venir à Jésus, 
pour recevoir le pardon et jouir du ban-
quet. Ce festin se tiendra au ciel, après 
notre vie sur terre, lorsque nous serons 
avec Jésus et avec toutes les autres per-

sonnes qui ont demandé à Jésus d’entrer 

dans leurs vies. Certaines personnes ne se 
rendent pas compte de la valeur de cette 
invitation. D’autres ne veulent pas ac-
cepter Jésus, et elles la refusent. C’est là la 
plus grande erreur de leurs vies et cela les 
conduira à la mort et à la souffrance. Mais 
ceux qui disent oui à l’invitation vivront 
avec Jésus, celui qui peut pardonner tous 
les péchés, et qui nous convie à son grand 
festin. 
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Le grand festin
LUC  1 4 : 1 5 -24

Lorsque l’un des invités assis à table a 
entendu cela, il a dit à Jésus : « Heu-

reux ceux qui s’assoiront au festin du 
royaume de Dieu ! »
 Jésus lui a répondu : « Il était un 
homme qui donnait un grand festin au-
quel beaucoup étaient invités. Le jour 
du festin, il a envoyé ses serviteurs dire 
aux invités : ‘Venez tous, tout est prêt !’ 
Mais ils ont tous, l’un après l’autre dé-
cliné l’invitation. Le premier a dit : ‘J’ai 
acheté un champ et je dois aller le voir, 
excuse-moi.’ L’autre a dit : ‘J’ai acheté 
cinq paires de bœufs et je dois aller les 
essayer, excuse-moi.’ Un autre a dit : ‘Je 
viens de me marier ; je ne peux donc 

pas venir.’ Le serviteur est revenu vers 
son maître pour lui transmettre toutes 
ces réponses. Le maître était furieux et 
a dit à son serviteur : ‘Cours dans les 
rues et sur les chemins, et va chercher 
les pauvres, les infirmes, les aveugles, 
et les vauriens.’ Quelque temps plus 
tard, le serviteur est revenu : ‘J’ai sui-
vi ton ordre, mais il reste encore de la 
place.’ Le maître a donc dit : ‘Va dans 
les campagnes et dans les plaines et 
amène tous ceux que tu trouves, afin 
que ma maison soit remplie. Je te le dis, 
aucun de ceux qui étaient invités ne 
goûteront mon repas !’
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VENEZ TOUS, 
TOUT EST PRÊT ! J’AI ACHETÉ UN CHAMP, ET JE DOIS  

ALLER LE VOIR, EXCUSE-MOI. 

J’AI ACHETÉ UNE PAIRE DE BOEUFS ET JE 
DOIS ALLER LES ESSAYER, EXCUSE-MOI. 

JE VIENS DE ME MARIER, JE 
NE PEUX PAS VENIR. 

VA DANS LES RUES, ET RAMÈNE LES PAUVRES, 
LES INFIRMES, LES AVEUGLES, ET LES  

VAURIENS. 

VOICI, J’AI FAIT 
CE QUE TU AS 

DEMANDÉ, MAIS IL 
RESTE ENCORE DE 

LA PLACE. 

VA DANS LES CAMPAGNES, ET 
RAMÈNE DU MONDE, AFIN QUE 

MA MAISON SOIT REMPLIE. 

IL Y AVAIT UN HOMME QUI DONNAIT UN GRAND 
FESTIN, DANS LEQUEL IL Y AVAIT UN TRÈS 
GRAND NOMBRE D’INVITÉS. 

LE SERVITEUR EST REVENU VERS SON MAÎTRE 
POUR LUI APPORTER TOUTES CES RÉPONSES. 
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JE TE LE DIS, TOUS CEUX QUI 
AVAIENT PREMIÈREMENT ÉTÉ 
INVITÉS NE GOÛTERONT PAS 

À MON FESTIN ! 

LORSQUE VOUS DONNEZ UN REPAS, N’Y INVITEZ PAS VOS 
AMIS, VOS FRÈRES, LES MEMBRES DE VOTRE FAMILLE, OU 
DES PERSONNES RICHES, CAR ELLES VOUS INVITERONT À 

LEUR TOUR, ET VOUS RENDRONT LA PAREILLE. 

AU CONTRAIRE, LORSQUE VOUS DONNEZ UN REPAS, INVITEZ LES 
PAUVRES, LES INFIRMES, LES VAURIENS, ET VOUS SEREZ BÉNIS, 
CAR ILS NE PEUVENT PAS VOUS RENDRE LA PAREILLE. DIEU VOUS 
RÉCOMPENSERA AU JOUR OÙ LES BONS SE RELÈVERONT D’ENTRE LES 
MORTS.
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Jésus, le chemin  
vers le Père 

Jésus a parcouru de nombreuses 
régions pour aider les autres. Il 

a guéri les malades, il les a ensei-
gnés, leur a prêché l’évangile, et 
les a même ramenés d’entre les 
morts. Jésus pouvait faire cela car 
Dieu lui avait donné autorité sur 
la vie et la mort. Mais les chefs re-
ligieux ne pouvaient pas supporter 
cela. Ils ont vu que le peuple aimait 
suivre Jésus ; ils perdaient donc leur 
influence, et cela les mettait en co-
lère. L’amour et le dévouement que 
Jésus recevait de tous était fort. Il 
aimait tant les personnes autour de 
lui, que ceux qui pensaient valoir 
mieux que les autres se sentaient 
frustrés. Ils n’arrivaient même plus 
à supporter ses miracles. 

 Jésus leur a aussi dit qu’il était 
la voie d’accès auprès du Père. Par-
fois, il leur parlait en paraboles, 
c’est-à-dire, grâce à des histoires 
de la vraie vie. Ainsi, tout le monde 
pouvait le comprendre, même les 
enfants ! Dans l’une de ses para-
boles, Jésus a parlé de lui comme le 
bon berger, qui donne sa vie pour 
ses brebis, qui ne les abandonne 
jamais là où un animal sauvage 
pourrait les dévorer. Il a aussi dé-
crit Dieu comme un Père qui re-
cherche les hommes, les femmes et 
les enfants tout comme un berger 
rechercherait une brebis perdue. 



Le sacrifice de Jésus  
pour le monde entier

Jésus avait marché avec ses dis-
ciples, offrant des guérisons, des 
enseignements sur le royaume de 
Dieu, et nous montrant la bonne 
manière de vivre. Mais à présent, 
il marchait vers sa principale mis-
sion sur terre. Il allait devenir le 
sacrifice que tant de générations 
avaient espéré. 
 L’heure était venue de donner 
sa vie comme sacrifice final pour 
tous les hommes, une fois pour 
toutes, afin de faire tomber le mur 
(le péché) qui séparait les hommes 
d’avec Dieu. Jésus avait rassemblé 
ses disciples, essayant de les pré-
parer à la souffrance qu’il allait 
endurer. Mais ils ne comprenaient 
pas ce qui allait se passer. 
 Jésus allait vers sa mission fi-
nale et sa victoire éternelle ! Il 

avait pour mission de remporter 
la bataille, afin que les hommes 
puissent venir à Dieu. Jésus devait 
offrir tout ce qu’il avait, il devait 
donner sa propre vie, pour tout le 
péché et la culpabilité du monde. Il 
devait donner sa vie pour racheter 
l’humanité et la sauver de la mort 
éternelle. Il allait porter toute la 
souffrance et l’horreur sur lui, sur 
la croix, afin de vaincre le mal, le 
diable, une fois pour toutes. Cette 
bataille finale était l’apogée de 
l’histoire de l’humanité entière. Jé-
sus savait qu’il aurait à donner sa 
propre vie pour libérer à jamais les 
hommes. 
 Voici comment se sont déroulés 
les derniers jours de Jésus sur terre. 
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ALORS QU’ILS 
APPRO-
CHAIENT DE 
JÉRUSALEM, 
ILS SONT 
MONTÉS SUR 
LE MONT LES 
OLIVIERS. 
LÀ, JÉSUS 
A ENVOYÉ 
DEUX DE SES 
DISCIPLES 
AVEC LES 
INSTRUCTIONS 
SUIVANTES : 

OR, UNE GRANDE FOULE DESCENDAIT À JÉRUSALEM 
POUR LA PÂQUE. LA FOULE A PRIS DES BRANCHES DE 
PALMIERS ET S’EST APPROCHÉE DE JÉSUS. 

ALLEZ DANS LE VILLAGE VOISIN. 
A VOTRE ARRIVÉE, VOUS TROU-
VEREZ UN ÂNE ATTACHÉ À UN 

POTEAU. DÉTACHEZ-LE ET 
AMENEZ-LE. 

ET SI QUELQU’UN VOUS DE-
MANDE CE QUE VOUS FAITES, 
DITES SIMPLEMENT : LE MAÎTRE 

EN A BESOIN. 

QUE FAITES-VOUS, POURQUOI 
DÉTACHEZ-VOUS CET ÂNE ? 

LE MAÎTRE EN A BESOIN.  

LOUÉ SOIT 
DIEU ! 

LOUÉ 
SOIT DIEU ! 
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LOUÉ SOIT 
CELUI QUI VIENT 
AU NOM DU SEI-

GNEUR ! BÉNI SOIT LE 
ROI D’ISRAËL ! 

LOUÉ SOIT DIEU ! 

LOUÉ SOIT 
DIEU ! 

LOUÉ SOIT 
DIEU ! 

LOUÉ SOIT 
CELUI QUI VIENT 
AU NOM DU SEI-

GNEUR ! 

QUI 
EST CE-
LUI-CI ? 

VOICI 
LE PROPHÈTE 

JÉSUS, DE NA-
ZARETH EN GA-

LILÉE. 

LE CHEF DES PRÊTRES ET LES DOCTEURS DE LA 
LOI CHERCHAIENT UNE OCCASION D’ARRÊTER 
JÉSUS, ET DE LE METTRE SECRÈTEMENT À MORT.
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JÉSUS, CONNAISSANT LEURS PLANS POUR LE 
FAIRE MOURIR, NE SE RENDAIT PAS PUBLIQUE-
MENT EN JUDÉE. 

INSENSÉS ! NE VOYEZ-
VOUS PAS QU’IL VAUT 

MIEUX QU’UN SEUL 
HOMME MEURE POUR LE 

PEUPLE AFIN QUE LA NA-
TION ENTIÈRE NE SOIT 

PAS DÉTRUITE ? 

IL DOIT 
MOURIR ! 

IL 
DOIT MOU-

RIR ! 

ON AURAIT PU VENDRE CE PARFUM TROIS 
CENT PIÈCES D’ARGENT, ET DONNER 

L’ARGENT AUX PAUVRES ! 

POUR-
QUOI LUI 

FAITES-VOUS DU 
CHAGRIN ? 

ELLE A FAIT UNE CHOSE MERVEILLEUSE POUR 
MOI. VOUS AUREZ TOUJOURS LES PAUVRES 
AVEC VOUS, ET VOUS POURREZ LES AIDER 
AUTANT QUE VOUS LE VOULEZ. MAIS VOUS 
NE M’AUREZ PAS TOUJOURS. ELLE A FAIT CE 
QU’ELLE A PU : ELLE A MIS DU PARFUM SUR 
MES PIEDS, ET PRÉPARÉ MON CORPS POUR 

MA SCEPULTURE.

VOYEZ TOUS LES MIRACLES QUE FAIT 
CET HOMME ! SI NOUS LE LAISSONS 
CONTINUER, TOUT LE MONDE CROIERA 
EN LUI, ET LES AUTORITÉS ROMAINES 

DÉTRUIRONT NOTRE TEMPLE ET 
NOTRE NATION ! 

APRÈS AVOIR TRAVERSÉ LA FOULE, L’AVOIR ENSEIGNÉE SUR LE 
ROYAUME DE DIEU, AVOIR GUÉRI DE NOMBREUSES PERSONNES ET 
EN AVOIR DÉLIVRÉ D’AUTRES DES CHAÎNES DU DIABLE, BEAUCOUP 
DE PERSONNES ONT AIMÉ JÉSUS. MAIS PAS LES PHARISIENS. ILS 
LE DÉTESTAIENT ET VOULAIENT QU’IL DISPARAISSE. 
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IL EST ÉCRIT : “MON 
TEMPLE SERA UN LIEU 

DE PRIÈRE”. VOUS, VOUS 
EN FAITES UNE TAVERNE 

DE VOLEURS ! 

L’ENTRÉE DU TEMPLE ÉTAIT UN LIEU DE MARCHANDISE. 

JÉSUS ENSEIGNAIT DANS LES TEMPLES. BEAUCOUP DE GENS 
S’APPROCHAIENT DE LUI ET IL LES SOIGNAIT.
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OUTRE LE 
TRÉSOR 
DU TEMPLE, 
IL Y AVAIT 
UNE PETITE 
BOÎTE DANS 
LAQUELLE 
LES GENS 
FAISAIENT DES 
OFFRANDES. 

LES PHARISIENS, CHERCHANT À PIÉGER JÉSUS, ONT 
ENVOYÉ QUELQUES UNS DE LEURS DISCIPLES. 

CETTE PAUVRE 
VEUVE A MIS 

PLUS D’ARGENT 
QUE LES AUTRES 
DANS LA BOÎTE. 
CAR LES AUTRES 
ONT MIS DE LEUR 
SUPERFLU, ALORS 
QU’ELLE, QUI EST 
PAUVRE, A MIS DE 
SON NÉCESSAIRE, 
TOUT CE QU’ELLE 

AVAIT POUR 
VIVRE. 

MAÎTRE, NOUS SAVONS QUE TU 
NE DIS QUE LA VÉRITÉ, ET NON 
CE QUE LES AUTRES VEULENT 
ENTENDRE. DIS-NOUS, EST-IL 

INTERDIT, SELON NOTRE LOI, DE 
PAYER LA TAXE À L’EMPE-

REUR ? 

HYPOCRITES ! POURQUOI CHERCHEZ-VOUS 
À ME PIÉGER ? MONTREZ-MOI LA PIÈCE 

DE MONNAIE AVEC LAQUELLE VOUS 
PAYEZ VOS TAXES. 

DE QUI 
PORTE-T-ELLE 

LE NOM ET 
L’EFFIGIE ? 

RENDEZ À L’EMPEREUR CE 
QUI EST À L’EMPEREUR, ET 

À DIEU CE QUI EST À 
DIEU. 

DE 
L’EMPE-
REUR. 
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LA FÊTE DES PAINS SANS LEVAIN EST ARRIVÉE, LE 
JOUR OÙ L’ON DEVAIT TUER LES AGNEAUX QUE 
L’ON MANGEAIT À LA PÂQUE. 

ALLEZ DANS 
LA VILLE. VOUS 
TROUVEREZ 
UN HOMME 
PORTANT 
UNE CRUCHE. 
SUIVEZ-LE, 
JUSQU’À LA 
MAISON DANS 
LAQUELLE IL 
ENTRERA. 

DÎTES AU PRO-
PRIÉTAIRE DE LA 
MAISON : 

IL VOUS 
MONTRERA 
UNE GRANDE 
CHAMBRE 
SITUÉE À 
L’ÉTAGE, ET 
LÀ, VOUS 
PRÉPAREZ LA 
PÂQUE. 

JE VOUS LE DIS, EN VÉRITÉ, L’UN D’ENTRE VOUS 
VA ME TRAHIR. 

PRÉPAREZ LE REPAS DE LA PÂQUE  
AFIN QUE NOUS LE MANGIONS. 

OÙ VEUX-TU 
QUE NOUS LE 
PRÉPARIONS ? 

LE MAÎTRE 
A DIT : "OÙ 

SE TROUVE LA 
CHAMBRE DANS 
LAQUELLE MES 

DISCIPLES ET MOI 
MANGERONS LA 

PÂQUE ?"

QUI SERA-CE,  
SEIGNEUR ? 

CELUI 
AUQUEL JE DON-

NERAI LE MORCEAU DE PAIN 
TREMPÉ DANS LA SAUCE, SERA 

CELUI QUI ME TRAHIRA.
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CE QUE TU DOIS FAIRE, 
FAIS-LE VITE. 

JE VOUS DONNE CE COMMANDEMENT : AIMEZ-VOUS LES UNS LES 
AUTRES, COMME JE VOUS AI AIMÉS. PRENEZ, MANGEZ, CECI EST MON 

CORPS, QUI EST DONNÉ POUR 
VOUS. FAITES CECI EN 

MÉMOIRE DE MOI. 

SI VOUS AVEZ 
DE L’AMOUR LES UNS 

POUR LES AUTRES, ALORS 
TOUT LE MONDE SAURA 
QUE VOUS ÊTES MES 

DISCIPLES. 

BUVEZ-EN TOUS, CAR CECI EST 
MON SANG, LE SANG DE L’AL-

LIANCE, QUI EST RÉPANDU POUR 
BEAUCOUP. 

JE VOUS LE DIS, JE N’EN BOIRAI PLUS JUSQU’AU JOUR 
OÙ J’EN BOIRAI DE NOUVEAU DANS LE ROYAUME DE 

MON PÈRE. 

JUDAS ÉTAIT L’UN DES DISCIPLES DE JÉSUS, L’UN 
DE SES AMIS LES PLUS PROCHES. MAIS IL S’EST 
TOURNÉ VERS LE MAL. IL A DÉCIDÉ DE TRAHIR JÉSUS 
ET DE LE LIVRER AUX PHARISIENS. JÉSUS SAVAIT 
QU’IL LE FERAIT. 
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CETTE NUIT-MÊME, VOUS FUIREZ TOUS 
ET VOUS M’ABANDONNEREZ, COMME LE 

DISENT LES ECRITURES : "L’ETERNEL TUERA 
LE BERGER, ET LE TROUPEAU SERA 

DISPERSÉ. MAIS QUAND J’AURAI RES-
SUSCITÉ, JE VOUS PRÉCÉDERAI 

EN GALILÉE. 

QUAND TOUT LE MONDE 
T’ABANDONNERAIT, MOI, JE 

NE T’ABANDONNERAI 
PAS ! 

JE TE LE DIS, AVANT QUE LE COQ 
N’AIE CHANTÉ, TOI, TU AURAS NIÉ 

TROIS FOIS ME CONNAÎTRE. 

MON PÈRE, S’IL EST POSSIBLE QUE CETTE COUPE 
S’ÉLOIGNE DE MOI ! NON PAS, TOUTEFOIS, CE 

QUE JE VEUX, MAIS CE QUE TU VEUX. 

L’HOMME AU-
QUEL JE DONNE-
RAI UN BAISER EST 
CELUI QUE VOUS 
VOULEZ. ARRÊ-

TEZ-LE ! 

MA DOULEUR 
EST SI GRANDE QU’ELLE ME 

PRESSE LE CŒUR. RESTEZ ICI, ET VEILLEZ 
AVEC MOI. 

LE-
VEZ-VOUS, 

ALLEZ ! VOILÀ 
L’HOMME QUI 
ME LIVRE ! 

MAÎTRE !

APRÈS LE DÎNER, JÉSUS EST VENU, COMME SOU-
VENT, AU MONT DES OLIVIERS. SES DISCIPLES 
ÉTAIENT AVEC LUI. 

JÉSUS A ENSUITE PRIS 
AVEC LUI PIERRE ET LES 
DEUX FILS DE ZÉBÉDÉE. 
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IL A GUÉRI L’OREILLE 
DE MALCHUS. 

TOUS SES DISCIPLES SE SONT ENFUIS ET L’ONT 
ABANDONNÉ. 

REMETS TON ÉPÉE À SA PLACE ! NE DOIS-JE 
PAS BOIRE LA COUPE QUE MON PÈRE M’A 

DONNÉE À BOIRE ? 

QU’AVIEZ-VOUS BESOIN DE VENIR AVEC DES ÉPÉES, COMME SI J’ÉTAIS UN CRIMINEL ? 
J’ÉTAIS TOUS LES JOURS DANS LE TEMPLE, ET VOUS NE M’AVEZ PAS ARRÊTÉ. 

MAIS VOICI, L’HEURE OÙ VOUS DEVEZ AGIR EST VENUE, C’EST L’HEURE OÙ 
RÈGNE LA PUISSANCE DES TÉNÈBRES. 
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CEUX QUI AVAIENT ARRÊTÉ JÉSUS L’ONT 
MENÉ À LA MAISON DU GRAND PRÊTRE, 
LÀ OÙ LES DOCTEURS DE LA LOI ET LES 
ANCIENS ÉTAIENT RASSEMBLÉS. 

N’ES-TU PAS, TOI AUSSI, DISCIPLE DE 
CET HOMME ? 

FEMME, JE NE 
LE CONNAIS MÊME 

PAS ! 

J’AI TOUJOURS PARLÉ PUBLIQUEMENT, 
JE N’AI JAMAIS RIEN DIT EN SECRET. 

POURQUOI ME QUESTION-
NEZ-VOUS ? INTERROGEZ 
PLUTÔT CEUX QUI M’ONT 

ENTENDU. DEMANDEZ-LEUR 
CE QUE J’AI DIT. 

JE TE CONNAIS. TU ÉTAIS AVEC  
JÉSUS DE GALILÉE. 

ECOUTE CE QUE 
DIT CE TÉMOIN SUR 

TOI. 

JE L’AI ENTENDU DIRE "J’ABATTRAI CE TEMPLE 
QUE LES HOMMES ONT FAIT, ET APRÈS TROIS 

JOURS, J’EN CONSTRUIRAI UN AUTRE."

TU TE 
TROMPES, 
JE NE LE 
CONNAIS 

PAS. 

AU NOM DU DIEU VIVANT, 
JE TE DEMANDE DE NOUS 

DIRE SI TU ES LE MESSIE, 
LE FILS DE DIEU. 

TU LE DIS. ET VOUS VERREZ 
BIENTÔT LE FILS DE DIEU 

ASSIS À LA DROITE DU TOUT 
PUISSANT. 
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IL BLASPHÈME ! QU’AVONS-NOUS ENCORE BESOIN 
DE TÉMOINS ? VOUS L’AVEZ ENTENDU BLAS-

PHÉMER ! 

IL EST COU-
PABLE, IL DOIT 

MOURIR ! 

IL EST COU-
PABLE, IL DOIT 

MOURIR ! 

TOI AUSSI, TU ÉTAIS AVEC 
JÉSUS. 

JE NE CONNAIS 
PAS CET 
HOMME. 

NOUS AVONS VU CET HOMME TENTER DE 
DÉTOURNER LE PEUPLE EN LUI DISANT 
DE NE PAS PAYER LE TRIBUT À L’EMPE-

REUR, ET SE PRÉTENDANT LUI-MÊME ROI 
DES JUIFS. 

ES-TU 
LE ROI DES 

JUIFS ? 

TU LE DIS. 

AU CHANT DU COQ, PIERRE S’EST SOU-
VENU DE CE QUE JÉSUS AVAIT DIT : 
"AVANT QUE LE COQ N’AIT CHANTÉ, TU 
AURAS NIÉ TROIS FOIS ME CONNAÎTRE." 
IL EST SORTI ET A PLEURÉ AMÈREMENT. 

TÔT DANS LA MATINÉE, LES CHEFS DES PRÊTRES ET LES ANCIENS AVAIENT FAIT LIER JÉSUS, ET 
L’AVAIENT MENÉ VERS PILATE, LE GOUVERNEUR ROMAIN. 



IL SOULÈVE LE 
PEUPLE PAR SON 

ENSEIGNEMENT. IL A 
COMMENCÉ EN GALILÉE 

ET MAINTENANT, IL 
CONTINUE ICI. 

QU’AS-TU À 
RÉPONDRE FACE 

À CEUX QUI T’AC-
CUSENT ? 

FAIS EN SORTE DE NE RIEN 
AVOIR À FAIRE AVEC CET 
HOMME, CAR J’AI BEAU-
COUP SOUFFERT EN RÊVE 

À CAUSE DE LUI. 

LE CHEF DES PRÊTRES M’A LIVRÉ CET 
HOMME CAR LES PRÊTRES SONT 

JALOUX. 

JE NE TROUVE AUCUNE RAISON DE CONDMANER CET HOMME. MAIS 
SELON VOS COUTUMES, JE LIBÈRE TOUJOURS UN PRISONNIER 

POUR VOUS PENDANT LA PÂQUE. VOULEZ-VOUS QUE 
JE VOUS LIBÈRE LE ROI DES JUIFS ? 

TUE-LE ! LIBÈRE 
BARABBAS ! 

BAR-
RABAS !

BAR-
RABAS !

MAIS QUEL CRIME A-T-IL COMMIS ? JE LE FERAI 
BATTRE DE VERGES ET JE LE LIBÈRERAI.

PENDANT UNE PAUSE DANS 
LE PROCÈS, LA FEMME DE PI-
LATE EST VENUE LUI PARLER. 

BARRABAS ÉTAIT EN PRISON AVEC DES MEURTRIERS QUI AVAIENT MENÉ DES 
RÉBELLIONS DANS LA VILLE. 
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CRUCIFIE- 
LE ! 

CRUCIFIE- 
LE ! 

CRUCIFIE- 
LE ! 

JE NE SUIS PAS RES-
PONSABLE DE LA MORT 
DE CET HOMME ! VOUS 

EN ÊTES RESPON-
SABLES ! 

CRUCIFIE- 
LE ! 

SI TU LE LIBÈRES, 
CELA VEUT DIRE 
QUE TU N’ES 

PAS UN AMI DE 
L’EMPEREUR, CAR 
QUICONQUE QUI 
SE PROCLAME 
ROI SE REBELLE 
CONTRE L’EMPE-

REUR ! 

VOUS VOULEZ DONC 
QUE JE CRUCIFIE 

VOTRE ROI ?
NOUS N’AVONS 

POUR ROI QUE L’EM-
PEREUR ! 

AINSI SOIT FAIT.  
CRUCIFIEZ-LE. 
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PILATE A DONC CONDUIT JÉSUS DANS LE PALAIS DU GOU-
VERNEUR, ET LES SOLDATS L’ONT ENTOURÉ. 

APRÈS S’ÊTRE MOQUÉS DE LUI, 
ILS L’ONT EMMENÉ POUR QU’IL 
SOIT CRUCIFIÉ. 

LONGUE VIE 
AU ROI DES 

JUIFS ! 

CRUCIFIE- 
LE ! 

CRUCIFIE- 
LE !



121

PORTE LA 
CROIX. 

PAR-
DONNE-LEUR, PÈRE ! 

ILS NE SAVENT PAS CE 
QU’ILS FONT. 
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IL A SAUVÉ LES 
AUTRES, VOYONS 

VOIR S’IL SE SAUVERA 
LUI-MÊME, S’IL EST RÉELLE-
MENT LE MESSIE QUE DIEU 

A CHOISI ! 

SAUVE-TOI TOI-MÊME, SI TU 
ES LE ROI DES JUIFS ! 

N’ES-TU PAS LE 
MESSIE ? SAUVE-TOI, 

ET SAUVE NOUS ! 

NE CRAINS-TU PAS DIEU, TOI QUI 
SUBIS LA MÊME CONDAMNATION ? 
POUR NOUS, CE N’EST QUE JUS-

TICE, CAR C’EST LA CONSÉQUENCE 
DE CE QUE NOUS AVONS FAIT, MAIS 

LUI, IL N’A RIEN FAIT DE MAL. 

SOUVIENS- 
TOI DE MOI, 

QUAND TU REVIEN-
DRAS DANS TA 

GLOIRE ! 

JE TE LE PROMETS, 
AUJOURD’HUI, TU SERAS 

AVEC MOI DANS LE 
PARADIS.
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VOICI TON 
FILS. 

VOICI TA 
MÈRE. 

PÈRE ! 
JE REMETS 
MON ESPRIT 
ENTRE TES 

MAINS ! 

IL ÉTAIT RÉELLE-
MENT LE FILS DE 

DIEU ! 

LE SOIR, UN HOMME RICHE D’ARIMATHÉE EST 
ARRIVÉ ; SON NOM ÉTAIT JOSEPH, ET IL ÉTAIT 
LUI AUSSI UN DISCIPLE DE JÉSUS. IL S’EST PRÉ-
SENTÉ DEVANT PILATE ET A DEMANDÉ LE CORPS 
DE JÉSUS. PILATE A ORDONNÉ QUE LE CORPS 
LUI SOIT REMIS. 

JOSEPH L’A PRIS, L’A ENVELOPPÉ DANS UN LINCEUIL DE 
LAINE NEUF, ET L’A PLACÉ DANS SA PROPRE TOMBE, CELLE 
QU’IL VENAIT DE TAILLER DANS LA ROCHE. IL A ENSUITE 
PRIS UNE LARGE PIERRE ET L’A PLACÉE DEVANT LA TOMBE 
AVANT DE S’EN ALLER. 
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ILS ONT ENLEVÉ LE SEI-
GNEUR DE LA TOMBE, 
ET NOUS NE SAVONS 

PAS OÙ ILS L’ONT 
MIS ! 

LE DIMANCHE MATIN, 
MARIE MADELEINE S’EST 
RENDUE AU TOMBEAU. 

OH !
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FEMME,  
POURQUOI 
PLEURES-

TU ? ILS ONT PRIS MON SEI-
GNEUR, ET JE NE SAIS PAS 

OÙ ILS L’ONT MIS ! 

FEMME, POURQUOI PLEURES-TU ? QUI 
CHERCHES-TU AINSI ? 

SI 
C’EST TOI QUI L’AS PRIS, SEI-
GNEUR, DIS-MOI OÙ TU L’AS 

MIS, AFIN QUE J’AILLE LE 
VOIR !

MARIE ! MAÎTRE ! 

NE ME TOUCHE PAS, CAR JE NE SUIS PAS 
ENCORE REMONTÉ VERS MON 
PÈRE. MAIS VA VOIR MES 

FRÈRES, ET DIS LEURS QUE 
JE M’EN RETOURNE VERS 
CELUI QUI 
EST MON 
PÈRE ET 
LE LEUR, 
MON DIEU 
ET LEUR 
DIEU. 

J’AI VU LE SEIGNEUR !  
J’AI VU LE SEIGNEUR ! 
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DE QUOI PARLEZ-VOUS 
EN CHEMIN ? 

TU NE SAIS DONC PAS CE QU’IL S’EST 
PASSÉ CES JOURS-CI À  

JÉRUSALEM ? 

QUOI 
DONC ?

JÉSUS DE NAZARETH, UN PROPHÈTE QUE TOUT 
LE MONDE SAVAIT PUISSANT EN ACTES ET EN 
PAROLES, A ÉTÉ CONDAMNÉ À MORT PAR LES 
CHEFS DES PRÊTRES AINSI QUE NOS GOUVER-

NEURS, ET IL A ÉTÉ CRUCIFIÉ.

NOUS ESPÉ-
RIONS QU’IL 
SERAIT CELUI 

QUI SAUVERAIT 
ISRAËL ! ET VOILÀ 

TROIS JOURS 
QU’IL EST MORT. 

QUELQUES FEMMES DE NOTRE GROUPE 
SONT DESCENDUES AU TOMBEAU MAIS 
N’ONT PAS PU TROUVER SON CORPS. 

ELLES SONT REVENUES EN DISANT 
QU’IL ÉTAIT 
VIVANT. 

QUELQUES 
UNS SONT ALLÉS VOIR 

LE TOMBEAU ET L’ONT TROUVÉ 
VIDE, COMME L’AVAIENT DIT 
LES FEMMES, MAIS 
PERSONNE NE L’A 

VU. 

INSENSÉS QUE VOUS ÊTES, COMME VOUS ÊTES 
LENTS À CROIRE CE QU’ON DIT LES PROPHÈTES ! 

N’ÉTAIT-IL PAS NÉCESSAIRE QUE LE MESSIE SOUFFRE 
CES CHOSES AFIN D’ENTRER DANS SA 

GLOIRE ? 

LE MÊME JOUR, APRÈS LA MORT DE JÉSUS, DEUX DE SES DISCIPLES SE SONT REN-
DUS DANS UNE VILLE APPELÉE EMMAÜS. 

TANDIS QU’ILS PARLAIENT, JÉSUS EST APPARU, 
MARCHANT À LEURS CÔTÉS. LES DISCIPLES LE 
VOYAIENT, MAIS NE LE RECONNAISSAIENT PAS. 

ET JÉSUS A COMMEN-
CÉ À LEUR EXPLI-
QUER TOUT CE QUI LE 
CONCERNAIT DANS LES 
ECRITURES, DANS LES 
LIVRES DE MOÏSE, ET 
DANS LES PROPHÈTES.
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RESTE AVEC NOUS ; LE JOUR DÉCLINE ET 
LA NUIT TOMBE.

JE TE RENDS GRÂCE, 
SEIGNEUR DIEU, 

MAÎTRE DE L’UNIVERS, 
QUI NOUS A DON-

NÉ CE PAIN…

MAÎTRE ! 
OH ! 

NE SENTAIS-TU PAS COMME 
UN FEU BRÛLER EN TOI 

LORSQU’IL NOUS PARLAIT 
SUR LA ROUTE ET QU’IL 

NOUS EXPLIQUAIT LES ECRI-
TURES ? 

LE SEIGNEUR EST RESSUSCITÉ ! 
LE SEIGNEUR EST  

RESSUSCITÉ ! 
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LA PAIX 
SOIT AVEC 

VOUS. 

POURQUOI VOUS ALARMEZ-VOUS ?  
POURQUOI DOUTEZ-VOUS DANS 

VOS CŒURS ? 

REGARDEZ MES MAINS ET MES 
PIEDS, ET VOYEZ, C’EST MOI. 
TOUCHEZ-MOI, ET VOUS SAU-
REZ, CAR UN FANTÔME N’EST 
PAS FAIT DE CHAIR ET DE 

SANG COMME MOI. 

MAÎTRE ! 
JÉSUS ! 

MAÎTRE ! 

LA PAIX SOIT AVEC VOUS. COMME LE PÈRE 
M’A ENVOYÉ, MOI AUSSI JE VOUS ENVOIE. 

RECEVEZ LE SAINT-ESPRIT. SI VOUS PARDON-
NEZ LES PÉCHÉS DES UNS ET DES AUTRES, 

VOUS SEREZ PARDONNÉS, MAIS VOUS 
NE LE FAITES PAS, ILS NE SERONT 

PAS PARDONNÉS.

IL ÉTAIT TRÈS TARD, ET LES DISCIPLES ÉTAIENT RAS-
SEMBLÉS DANS UNE PIÈCE FERMÉE À DOUBLE TOUR, 
CAR ILS CRAIGNAIENT LES AUTORITÉS JUIVES. 
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NOUS AVONS VU LE 
SEIGNEUR ! 

SI JE NE VOIS LES 
MARQUES DES 
CLOUS DANS SES 
MAINS, ET SI JE NE 
METS MA MAIN DANS 
LE TROU QU’IL A AU 
CÔTÉ, JE NE CROIRAI 
PAS. 

LA PAIX 
SOIT AVEC 

VOUS. 

THOMAS, VOIS 
MES MAINS ; 

ÉTENDS TA MAIN 
ET METS-LA SUR 

MON CÔTÉ. CESSE 
DE DOUTER ET 

CROIS ! 

MON SEI-
GNEUR ET 
MON DIEU ! 

TU AS CRU PARCE 
QUE TU AS VU. 

HEUREUX CEUX QUI 
N’ONT PAS VU ET QUI 

ONT CRU ! 
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POUR LA TROISIÈME FOIS, JÉSUS EST APPARU AUX DISCIPLES APRÈS SA RÉ-
SURRECTION. C’ÉTAIT EN GALILÉE, AU LAC DE TIBÉRIADE. 

JE VAIS  
PÊCHER. 

NOUS  
VENONS AVEC 

TOI. 

IL N’Y A 
RIEN À FAIRE. 

REMONTEZ LES 
FILETS. 

JEUNES 
HOMMES, AVEZ-
VOUS RÉUSSI À 

PRENDRE QUELQUE 
CHOSE ? 

NON, RIEN  
DU TOUT. 

JETEZ VOTRE FILET 
DU CÔTÉ DROIT DE LA 
BARQUE, ET VOUS EN 

PRENDREZ. 

C’EST LE 
SEIGNEUR !

ILS ONT DONC LANCÉ LE FILET, 
ET ONT EU BEAUCOUP DE MAL 
À LE FAIRE REMONTER, CAR 
ILS AVAIENT ATTRAPÉ TROP DE 
POISSONS. 
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APPORTE 
QUELQUES POIS-

SONS QUE TU VIENS 
DE PÊCHER. VIENS, ET 

MANGE. 

ALLEZ, 
FAITES 

DE TOUTES LES NATIONS DES DISCIPLES : 
BAPTISEZ-LES AU NOM DU PÈRE, DU 
FILS ET DU SAINT-ESPRIT, ET ENSEI-
GNEZ-LEUR À OBSERVER TOUT CE 

QUE JE VOUS AI PRESCRIT. 

ET 
VOICI, JE 

SUIS AVEC VOUS 
TOUS LES JOURS, 
JUSQU’À LA FIN 

DU MONDE. 

POURQUOI 
RESTEZ-VOUS LÀ 
À REGARDER LE 

CIEL ? 

CE JÉSUS QUE VOUS VENEZ DE VOIR 
EMMENÉ AU CIEL, VOUS L’EN VERREZ 

REDESCENDRE DE LA MÊME 
MANIÈRE. 

QUELQUES JOURS PLUS TARD…
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JÉSUS 
A FAIT ENCORE 

DEVANT SES DISCIPLES 
BEAUCOUP D’AUTRES MI-

RACLES, QUI NE SONT PAS 
RACONTÉS DANS CE 

LIVRE. 

LES SIGNES ET 
LES MIRACLES DE CE 

LIVRE ONT ÉTÉ ÉCRITS AFIN 
QUE VOUS CROYIEZ QUE JÉSUS 
EST LE MESSIE, LE FILS DE DIEU, 
CAR EN CROYANT CELA, VOUS 

AUREZ LA VIE EN SON 
NOM.
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Tu peux connaître Jésus 
personnellement

Et voilà ! Tu as lu l’histoire de Jé-
sus, et tu as appris qui il est, ce 
qu’il a fait, et ce qu’il a enseigné. 
Tu sais ce qui est arrivé après que 
Jésus a été crucifié : il a vaincu le 
diable, toute l’horreur et le péché, 
et il a ouvert la voie d’accès au 
Père. Tu as également lu que Jésus 
est toujours vivant aujourd’hui. 
Peut-être que tu te demandes : « Et 
maintenant ? »
 Il y a partout dans le monde 
des personnes qui peuvent dire 
qu’elles connaissent Jésus per-
sonnellement, que leurs péchés 
sont pardonnés, et qu’elles ont 
été régénérées et libérées par Jé-
sus. Chaque jour, de nouvelles 
personnes vivent la même expé-
rience, et comprennent que Jésus 
est toujours vivant. 

 Tu te demandes peut-être 
si tu peux vivre cette expé-

rience. Oui, tu le peux ! Tu 

peux connaître Jésus personnelle-
ment. Tu peux le faire en priant. Il 
te suffit d’avoir un cœur ouvert et 
honnête. Tu as lu que Jésus ne se 
soucie pas de savoir l’âge que tu as, 
l’endroit d’où tu viens, ce que tu as 
traversé dans ta vie, ou même, si 
tu as déjà pensé à lui. Son amour 
pour toi est si grand qu’il a voulu 
sacrifier sa vie pour toi afin que tu 
puisses être pardonné de tous tes 
péchés, et que tu puisses avoir une 
vraie relation avec le Père.
 Jésus est venu pour nous mon-
trer Dieu le Père. Jésus a dit  : «  Je 
suis le chemin, la vérité, et la 
vie. Nul ne vient au Père que par 
moi. » Il a également promis qu’il 
nous enverrait un consolateur, le 
Saint-Esprit. Car Dieu est un, mais 
trois à la fois : Dieu le Père, Dieu le 
Fils, et Dieu le Saint-Esprit. Ce der-
nier guide ceux qui suivent Jésus 
tout au long de leur vie. 
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 Si tu souhaites découvrir qui est 
Jésus et devenir son ami, il t’accueil-
lera à bras ouverts ! Jésus t’aime, et 
il sait déjà tout de toi. Il t’a créé ! 
Bien avant que tu ne naisses, il pre-
nait déjà soin de toi. 
 Jésus est venu appeler tous les 
pécheurs. Il aime chacun d’entre 
nous. Il cherche également à nous 
pardonner. Il veut donner à tous 
un cœur pur, libéré du péché. Tu as 
parfois l’impression de ne pas être 
assez bon, ou assez saint. Peut-être 
que tu penses qu’il faut que tu de-
viennes une meilleure personne 
avant de dire oui à Jésus. Mais tu 
dois comprendre qu’il est impos-
sible de gagner le pardon de Jésus 
en étant une bonne personne. Tu 

dois recevoir son pardon comme 
on reçoit un cadeau. Tu te dis peut-
être  : «  Comment est-ce possible ? 
J’ai fait tant de mauvaises choses 
dans ma vie ! » Mais Jésus les par-
donne toutes, quelles qu’elles 
soient, car il en a le pouvoir.
 Si Jésus a voulu que tout cela soit 
si facile, c’est pour attirer le plus de 
personnes possible. Si tu fais cette 
prière avec un cœur sincère, tu 
peux accepter Jésus et toutes les 
choses qu’il a faites pour toi. Si tu 
lui demandes de venir, il viendra, 
car il écoute toujours.
 Voici un court exemple de la ma-
nière dont tu peux demander à Jé-
sus d’entrer dans ta vie : 
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Seigneur Jésus, 
Je suis là, et je t’attends. 

S’il te plaît pardonne-moi tous les péchés que j’ai 

commis. Ôte tous les péchés  

qui se trouvent dans ma vie. 

Je crois que tu es mort pour moi,  

et que tu es ressuscité des morts. 

Je crois aussi que tu es vivant ! 

Entre dans mon cœur, et ne le quitte jamais. 

Je veux que tu y vives pour toujours. 

Je veux être avec toi,  

et t’avoir pour maître et pour meilleur ami. 

Merci, Jésus, de m’avoir pardonné,  

et d’avoir fait de moi un enfant de Dieu. 

Désormais, je ne suivrai que toi ! 

Amen



Jésus a un plan  
merveilleux pour ta vie.
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Si tu as fait cette prière avec hon-
nêteté, tu peux alors être sûr que 
tes péchés ont été effacés : tu es 
pardonné ! Ils ne bloquent plus le 
chemin entre Dieu et toi. Jésus a 
fait tomber la séparation, et à pré-
sent, tu es un enfant de Dieu. 
 Jésus a un plan merveilleux 
pour ta vie. Demande-lui de t’ai-
der dans tous les aspects de ta vie. 
Demande lui de te guider et de te 
garder sur le droit chemin. Il t’aide-
ra et t’écoutera lorsque tu lui parle-
ras. Tu peux parler à Jésus comme 
tu parlerais à un ami très proche. Il 
aime entendre ta voix, et veut que 
tu viennes tel que tu es. Plus tu lui 
parleras, et plus tu le connaîtras. 
Dès que tu fais quelque chose de 
mal, viens le lui dire, et il te par-
donnera.
 Y a-t-il une personne en qui tu 

as confiance ? Tu peux lui parler 
de ton expérience avec Jésus. Tu 
peux même lui montrer ce livre  ! 
Car dans ce livre, tu pourras en 
lire et en apprendre beaucoup 
sur Jésus. Ce livre t’aidera à com-
prendre de quelle manière tu dois 
vivre avec lui. Il y a également un 
autre livre qui te parle de Dieu, de 
Jésus-Christ, et du Saint-Esprit. Il 
s’appelle la Bible. 
 Des chrétiens qui se ras-
semblent pour prier Jésus, pour 
lire des passages à son sujet, et 
pour passer du temps les uns avec 
les autres, forment ce que l’on ap-
pelle une église. Il peut s’agir d’un 
petit groupe de personnes ayant 
accepté Jésus dans leurs vies, ou 
une immense foule ayant fait le 
même choix. Ce qu’ils ont tous en 
commun, c’est qu’ils ont choisi 
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de vivre avec Jésus. Ils sont des en-
fants de Dieu, et tu peux les appe-
ler frères et sœurs. 
 Jésus sera toujours avec toi : il 
l’a promis. Jésus ne peut pas (et ne 
veut pas) mentir. Il n’y a en lui au-
cun mensonge. Il est lui-même la 
vérité. Il a promis de préparer une 
place au ciel pour chacun d’entre 
nous. Tous ceux qui lui appar-
tiennent viendront à cette place 
après la mort. Notre vie sur terre 
est finalement plutôt courte, mais 
après cette vie, nous serons pour 
toujours, avec Jésus au ciel. Au 
ciel, il n’y aura ni mort, ni péché, 
ni crainte, ni haine, ni maladie, ni 
tristesse. Il a préparé cette place 
pour tous ceux qui lui ont dit oui 
sur la terre. Mais ceux qui ont choi-
si de ne pas suivre Jésus sur terre 
ne le verront pas après la mort. Ils 

iront dans un endroit horrible 

appelé l’enfer. Ils seront perdus 
à jamais. C’est la raison pour la-
quelle il est important pour tout 
le monde, d’avoir la chance d’en-
tendre la bonne nouvelle. 
 Jésus a promis qu’il ne nous lais-
serait pas, et qu’il ne nous aban-
donnerait pas. Il a promis de tou-
jours prendre soin de nous, même 
lorsque l’on a peur. Tu n’as plus de 
raisons d’avoir peur, car Jésus est 
à tes côtés. Avec lui, tu as tout ce 
dont tu as besoin pour traverser les 
choses difficiles de la vie. 
 Voici quelques liens et quelques 
applications qui t’aideront à gran-
dir dans ta relation avec Jésus, et à 
le connaître plus de plus. (fr.super-
book.cbn.com fr.superbook.cbn.
com/app) Plus tu le connaîtras, 
plus tu l’aimeras. Bénie soit ta nou-
velle vie avec Jésus ! 
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